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en bois qui se puissent #vatilageusement cons: | Brie et Champigny furent capturés. I! est évi-truire.
On dit que plusieurs de nos principaux mar-

chands se sont entendus pour former une com
Pagnie qui achetera ces vaisseaux, exploitera
nos pêcheries et en exportera le produit au
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des batteries françaises tiraient de la monta-
gne d’Avron, ce qui prouve que les assiégés
avaient gagné du terrain vers Fest. On Ts

 

dent que jusqu'à ce momentils avaient été te-
nus par les Francais. Le général des Wurtem-
bergeois télégranhie de plus & son roi qu'une

| partie de Champigny fût capturée et que les po-
lsitions entre Villiers et Cœuilly ont été mainte

que l'armistice demandé le ler décembre le fût
par les Allemands et non par les Français.
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longtempe soutenir de pareilles batailles san-
glantes.
Nous connaissons une récapitulation de 8,515

tués et blessés et bien des rapports, au sujet des
actions du 30 novembre au 2 décembre, n’ont
pas encore été publiés. Les français disent avoir
fait 400 prisonniers dont les prussiens ne font

Brésil et duns les ports de lu Méditerrannée et | hues, ,des Etats-Unis {Maintenant ces deux endroits sont en dehorsNous ne pouvons qu'appluudir à ces démar | de la langue de terrain occupés par lesfrançais.
ches patriotiques, qui ne manqueront pas d'étre | Champigny done, ne fut Jamais entifrement
couronnées du plus entier succés {Pris par les allemauds, et, évidemment n’est

{pas Inaintenant enleur pouvoir, la positior in-
{diquée comme étant tènue par eux, étant à

favoriser la grande entreprise. Nous avions sipeu envie de nuire au Chemin de fer du NordPar cette clause, que c'est au chemin Centralque nous l'imposions d'abord. Je crois qu'elleaura un bon effet, que les deux compagniess'entendront et que le gouvernement ratifiera

&ucune mention. Nous avons donc toute raison
de croire plutôt faible qu'exagérée l'estimation

! donnée dans notre article d'hier, et qui appré-
ciait au chiffre de 6,000 hommes,les pertes to-
tales éprouvées par les Allemands. La garnison
ide Paris est-elle résolue à poursuivre ce genre
de combat ? Là est la question. Si non, a-t-elle
un courage passif suffisant pour tirer en lon-
Bueur, se bornant simplement à des sorties ac
cidentelles, en vue de retenir devant Paris une
force prussienne importante. En ce qui concerne
les provisions, elle semblent être dans une con-. ; dition à différer de tro‘s mois la capitulation

rent la Marne en détruisant derrière eux leurs tno ° uel m sie Dont nUs supposons « s parisiens à con-
ponts de bateaux. etn PP 4 que les p nUn télégramme adressé au Times, daté de |%0Mmé une grapde partie de leurs aliments

s.cours leurarrive, si toute fois il

cures ; mais en vérité, nous sommes loin, ce
pendant, de les considérer comme désespérées.
Commençons par l'état des affaires à Paris, qui,
pour quelques semaines ne doit pas attendre du
secours du dehors, mais doit, pour le moment
compter seulement sur la vaillance de son ar-hy quelque distance dalà, en arrière. ; mée enfermée das ses murs, et à uelle

Tes Batailles de vant Paris ot Ia | En outre le Dr. Russell, le soir du 2 décem-| , Ke laa |
Retraite de L’Arméede In Loire.

peu d’homogénéité es d’expé
i de Brie et Champigny avaient été aux mains:istede grand renom ap- ges ppIgny

Une autre. Reculade.
On pourrait écrire des volumes sur

les tergiversations et les soubresauts
politiques de M. Cauchon. Aujour-
d'hui, quand on veut caractériser d’un

|

cet arrangement."seul mot un homine dont tous les ac. Voyant que le Ministère, ne tenant|tes publics se contredisent les uns les aucun compte de ses menaces, persis- |autres, on dit tout simplement: * C'est {tait dans ses prétentions, M. Cauchonun cauchonniste. |A commencé de battre en retraite etHest survenu peudant la séance {par un mouvement de flane, il est

  

~~ | manque quelque{ bre, dit que depuis la dernière sortie, los villa | rene quelq

D'après les derniers télégrammes allemands,
les forces commandées par Ducrot, le 15 décem
bre, évacuèrent Brie et Champigny, et repassè

Un écrivain stratéz
. a tngprécie ainsi dans le Standard les combats de- des francais, et qu’à lu fin de 1 action du ddécemvant Paris du 30 novembre au 5 décembre et! ° Brie n était veeupa pipar l'an ni par au

10 eRun incident qui à prouvé Noutter probsdatLEPador amtnintpviune fois de plus l'exactitude de cet [rangs winistériels, faisant ainsi son: Ainsi que nous nous yattendions, les Pius-| À ua À Co Co

. . Lo. .
; , ; ; Lo | ligne tenu> jusqu’à présent par les français, s’é

aphorisme. Le premier ministre ayant ; apologie au premier ministre : ens, après la bataille qui eut lieu sur la Mare | tend. ainsi que nousl'avons dit, au delà du colIntroduit dans la mesure relative aux “Si la clause 12

u

le sens et la portée quelui Le 30 ov. restérent tout un jour dans l'inaction e la péninsule formée par la courbe de la Mar.

subventions des chemins de fer une [donne le gouvernement par la bouche de son
ine etse tiouve à 9 kilomètres de l'enceinte.

clause donnant au gouverneur en con- | Premier ministre, je retire ma motion.
| ADpureustiicnt les français tiennent encore leg

seil le droit de fixer le point de jone- Je n'ai pas voulu faire d'opposition au gou. prussienne, mais à première vue aucun doute positions qu'ils ont enlevées le 30 novembre *

tion du chemin de Montréal et Avl- vernement. Parca que l'on demande une mo. d'est laissé que les Fran mis aient Cprouvé une Gennevilliers et Epinay. car nous u apprenons

- ! ; EE ” | dification, il ne faut pas en conelure. comme! 79 . 1 i rien de nouveau au sujet de ces deux endroits,

mer avec la ligne de la rive Nord, | : , ; oo i défaite sérieuse, mais non bits veorässante. | Les allemands avouent que leurs pertes, du 30

. ’ ; * {M Simard, qu'on veut renverser l'administra- | Cependant, en étudiant la carte et en rassem | © 1: ; ; : été

M. Cauchon s'est élevé contre cette ‘tion.
pendant, an arte ‘Bovembre au 2 décembreinclusivement ont été

disposition menacant le vou ! : . ; blant les différents télégramumes re us, nOUS| très lourdes.
P ) çan e gouverne- | Il y avait longtemps, assurément, ; BOMmcs portés à croire que les affaires restent : Nous n'avons pas encore de rapports détaillés

M, Cauchon avait subi un pareil {À peu prés dans le même club vu ellos étaient le A ce sujet; mais nous pouvons nous former une

  

, ; ;
avant qu'unVersailles, le soir du quatre courant, affirme | . qu nn :ue les Français ont abandonné Champigny ; vient. Même encore si d'ici trois mois aucunaa u‘ils se sont ssés près de Créteil Cette secours n'arrive, nous pouvons à peine croiremas: 4

. . . yy
-affirmation est jusqu'à un certain point contre-

|

44 Un demi million de soldata français se ren.dite par un télégramme du Prince George de! raient au tiers de leur nombre sans tenter uneSaxe à son pore, dans lequel il déclare im ro ‘bataille rangée à laquelle prendrait part tout; pore, dat quel sui P ‘homme pouvant être distrait du service des
bable un mouvement offensif ultérieur de la ;. ON ; ramparts. Dans le récent combat sur la Marne,
part des Français. Nous connaissons trop bien|; il nes able plus 0, bom-
les Allemands, Maintenant, pour accepter sans| il hy est Len provable quep a de50.000 ue lesoupçon leurs déclarations. De plus, nous sa | 78 Y alent ete engagés,

e
t

nous s a ’; { Genéral Trochu après avoir laissé 250.00) hom-
vons combi- n, ou les chef: de corps savent ce |

mais ensuite ils s'efforcérent de faire repasser
la rivière aux Français. La seule information
que nous ayons à ce sujet nous vient de source

 

ment et lui reprochant d’* obéir à la ;que
|

 

pression de certains hommes. een dont | applatissement et constaté toute sonl'influence est plus considérable AVE impuissance d’une manière aussi |que velle des grands intérêts pu- "plausible. I doit juger mieux queblics. 1; ‘personne de sa faiblesse, puisqu'il aL'attag ue elait violente ; mais M. l'été écrasé par un gouvernement dontCauchon n'a pas voulu s'arréter là. ‘il se vante de ne tolérer l'existenceAprès ces accusations sont venues les que par sympathieprotestations et les menaces : “membres du cabinet.“Je m'oppose de toutes mas forces. s'est il) Enfin. comme il est dans Jo minis-Écrié, à ce que l'on nous otlige de marcherà la | tère des hommes qui paraissaient toir
remorque d'une autre compagnie, en nous ren d'un lus mauvais il ses ;
dant dépendants d'elle. ! I 5 MAUVAIS œil ses menace 8C'était catégorique: le Président de  dicules, M. Cauchon, non voatent; Lo ES es excuses qu'il avait faites en © -
la Compagnie ne voulait point accep- des excu Ss qu avait faites en chamter vette clause, Et pour donner plus bre, a publié dans le Journal d hier« > .

- .
.

. . .de fores à ses protestations, il fit au [Cétté profession de soumission entiereministers cette étrange menace: vi zouvernement, alin de dissiper“ Que le gouvernement nous écoute solo lui complètement toute ombre de mau-2 le A 2. > . .
-demande avec instance. je lo supplie de nous

|

VAise humeur chez los Ministres :rendre justice. S'il ne le fuit pas, il verra plus| Celteinterprétation de la c'ause, par le youtard. mais trop tard, qu'il a obéi a unefatale in} vernement, est salutaire à l'entreprise en lui lais|fHuence, nuisible aux intérêts du pays et à ceux de

|

sant ses condées franches vis à-vis des munici-la Compagnie du Chemin de fer du Nord." palités. Celu ne ceut pas dire que la compagnie ne,Entin croyant être appuyé par la devra pasfuire tout son possible peur se mettreoo ' ; ; oo * . d'accord avec la pensée du gouvernement, dont le
Chambre et espérant faire subir un . !MO j caruclère nutional n'échappe aux yeux de personne.vebec au vouvernement, M. Cauchon | Du reste, ce dernier sera représenté dans leà termine ainsi son menaçant dis- compagnie et scra à même d'y faire prévaloirpag y pCOUTTS : ses idées, quandelles ne mettront pas en dan
de propose, secondé par M. Rhéaume, que

|

BEF l'existence même du chemin.

pour certains

ll y sera re.
présenté par des hommes raisonnables, dans
tous les cas, et les mesures adoptées ne seront.
jamais que le résultat de mûres délibérations
où devront naturellement murcher de pair l'ob.:
jet du gouvernement et l'intérêt représenté

|

cette clause soit retranchee.”

Fort dela justice de ses prétentions
ot de l'appui unanimede Ja Chambre,
l'hon. M. Chauveau a repondu avec
beaucoupde calme et de dignité aux

|

par la compagnie.”
accusations du Président de Ia Com- ; Après cela, vous verrez encore M.pagnie, qui avait reproché au gouver. | Cauchon se vanter de tolérer l'exis-nement de vouloir empecher la cons- tence du cabinet provincial,de Tuifairetruction du chemin, “tuer le che-{changer sa politique au gré de ses:mm,” pour employer l'expression de désirs, ote, ete. En un mot, on leM Cauchon” “ Quel intéret, a dit le ! verra se conduire d'une manière telle,premier ministre, le gouvernement que ses amis mémes ne pourront s'em-wtil empecher le chemin de se pècher de dire que sa vanité n'a d'e-fiure. quand il a si généreusement gale que son impuissance !subventionné cette grande entre-
prise 2" ’

* Puisqu'il y avait une diffculté à régler
entre les deux compagnies, à ajouté M., Nous apprenous avec plaisir que MM. Mac.Chauveau, n'était ce pas le gouvernement kay et Warner, constructeurs de navires de:qui devait la régler, c'était son rôle à lui, ! cette ville, commencent a construire dea petits |

S'il ne vaisseaux pour faire la pêche dans le Golfe St.
Ce sont à peu près les seuls navires !

$

|

——

Informations.

qui veut la construction du clemin. |
la voulait pas, pourquoi aurait il assumé une! Laurent.

Fo n.icton de L'EVENEMENT du moins avait dû exister dans le principe pour
DU 24 DÉCEMBRE 1870. | porter chezelle, à l'exclusion des établissements

; du même genre,la clientèle des anciens élèves |
de Charlemagne.

Mais cette raison ressemblait déjà pour un
"peu 4 ces origines lointaines qui font le désves. |

; poir et la joie des historiens.
: La nuit des temps la couvrait ; c'était obscur
: commeles règnes de Pharamond et de Clodion :
le cherelu. :
Cette association qui sans cesse se renouvelait

avait perdula tradition de sou premierjour.
Les anciens avaient di savoir, c'est certain.

mais ils étaient dispersés et nul d’entre eux
n'avaient pris souci de léguer à ses successeurs |
la connaissance d'un fait probablement tout
simple et fort insignifiant peut être. {

Les franches réussites, en quelque genre que ;
co soit, n'ont pas besoin d'avoir une histoire. Le
succès est parce qu'il est.

Les élèves de Charlemagne avaient pu proté-
ger autrefois l’établissement naissant de ma- |
man Marquis, mais maintenant o'était tout le
‘contraire, ls maison Marquis protégeait les |

i i it consolation, sans doute éléves de Charlemagne. 5
oteuitpematin il n'y paraissait plus. | Maman Marquis refusait des Pensionnaires
Au déjeuner,la figure de la petite femmeavait avec primes. Si tourlesanciens de Charl oagns

relouvé son expression de gaieté doucement; l'avaient abandonnée un beau soir, son paradis
résignée. | aurait été rempli dès le lendemain matin. |
La présentation de la traité mensuelle, de] C'était dans toute la force du terme oe quo le

cent francs na produisait pas du tout le même langage parisien appelle Une renommée. “iain.

FaitsamsmeEseonianintoneae ii riguait plus pe
peer petits problèmes patite femme deux circonstances capables d'ex-
Était à peu près tout ce qu'on savait des affaires | citer la curiosité.
de maman Marquis au Coin de Charlemagne. | C'était d’abord son ieolement abeolu.On4
Son histBire, si elle on avait une, tit encore | des parents, ou tout au moins des amis ;; ; ; | le.Moins connue que sa situation de famille. Marquis était sou ; (yavaitafes qu’elle tenait pension et

||

Jamais âme qui vive ne franchiseait le seuil

LA

TACHE ROUGE
PREMIÈRE PARTIE

LE COIN DE CHARLEMAGNE

cHuite. à

Au moment du départ on pouvait remarquer
en elle de l'émotion ; elle était pâle, son rogard
si franc d'ordinaire se baissait, préoccupé. Elle
marchait assurément à son devoir, non point à
son plaisir,

Quand elle revenait, ses yeux bien souvent

étaient rouges et semblaient fatigués de lar
mes,

‘apparemment, formaient deux colonnes,

30 novembre, et qu’au soir da ce mème jour
les Français avaient gagné plus de terruin que
les Prussiens ne voudraient l'adimettre. Dans

et les résultats de l'action sant, en substance,
décrits de la manière soivanto :
— Au point du jour le 2 décembre, les Prus

siens attaquêérent Champigny et Brie sur-Marne
et rapidement s’en emparërent. A dix heures

rent contre les positions prussiennes et après
huit heures d’un combat acharné, ils furent re
poussés par ler troupes des ?me et l2me corps
et la division wurtembergeoise D'après ces
rapports nous serions portés À croire que Brie
et Champigny restent aux nains des Prussiens
et que les Français ont perdu une partie consi-
Jérable de terrain. D'après les télégrammes,
et en suivant la carte, nous arrivons cependant
À une conclusion quelque pou différente. Nous
croyons que ce qui suit est un eXjosé assez
exact de l'affaire. A T7 heures du matin. le 2
décembre, les Prussiens se masserent, formant
un corps de troupes au nombre de 30.000 à
60,000 hommes, composé des 2me et 19me
corps, et d'une brigade de Wurtembergeois,
Deux autres brigades de Wurtemhergeois ne
cupaient, à leur gauche, des Positions au sud
du tournant de la Marne. Les forces d'attaque,

l'une
desquelles s'empara de Brie l'autre prit a lim
proviste les troupes occupunt hampigny, et
réussit à prendre possession d'une partie de ve
village.
Vers 10 heures du matin. les Français avant

renforcés leur ligne de bataille, firent un effort
pour regagner la position qu'ils avaient momen
tanément per lueet une Iuite les plus achurnées
dura jusqu'à 4 heures du soir environ, quand,
probablement # cause de l'épuisement de cha
cun des combattants, l'action puit fin. A la tin
de la journée, les Français avaient repris ‘hi
pigny, et chassé de Brie les Prussions.
çais paraissent avoir ultérieurement
endroit. Il paraîtrait qu'ils ant, minis
cèa, attaqué la position prussienne
de Villiers à C'œuilly.

Jusqu'à présent —c aril nya pas eu d'hngn
gements hier—les Prussiens continuent à ocen
per la position que nous venons de mentionner.
tandis que les Français tiennent ane
tendant de Brie, un peu au sud, ver< le nord de
Champigny, jusqu'au sud de cet en droit--c'est
à dire qu'il ferment complétement la coi de la
péninsule que forme là la courbe de la Maine
Pour arriver à la conclusion qui précède, nos
raisons sont celles ci. Le prince (George d. Saxe
télégraphie au roi de Saxe que le 2 décembre

Les Fran

Évacué cet

sans sue

sviendant

ligne se

. idée des pertes éprouvées par les assiégeants,

: ; nant celles subies par l'un desles rapports prussiens otfiviels les événements !

d'aprés les chitfres qui nous arrivent, concer-
corps engagés.

Le prince George de Saxe télégraphie À aon
père que, du 30 novembre «nu 2 décembre in
clusivement, les Saxons ont perdu de 1,500 a
2,000 hommes. Dans quatre regiments Saxons
seulement T8 officiers furent tués ou blessés,

; Tüsqu'& la fin du 30 novembre les Wurtemdu matin les Français en grande force s'avancè- ! Lergeois, avaient perdu Lud, et depuis ils ont
¢té engages dans de rude combats,

Le 40 novembre une brigade du 2e corps
perdit 72 hommes, et le 4e corps 217. Le 2e
corps fut encore engagés le 2 decembre Nous
imaginons donc que du 29 novembre au 2 dé.
cembre le total des pertes éprouvées par les
Allemunds ne saurait être audessus de 6.000
hommes pour le moins. Les Prussiens ue pa-
raissent pas ète, con.me d'habitude, à méme
de donner leur estimation du nombre des
Français tués et blessés, mais ils disent “voir fait
plusieurs centaines de prisonniers.
Œuaut aux Français, leurs pertes le 3v no.

vembre étaient estimées à 2,000 blé-<us et TJ
tués ; probablement leurs pertes le 2 décembre
atteignaient ces mêmes chilfres. Il y à quelque
raison de croire que dans ces dernières actions
les pertes de chaque côté se balancent. Comme
de juste, ce fait e-t À l'avantage des français,
car nous savons de source certaine, qu'avant de
commencer les sorties récentes |- général
lrochu avait, prêts à prendrele champ, 250.000
hommes armés de chassepots. Le 29 novembre
les P'russiens autour de Paris ne pouvaient po
pas être au delà de 150 000), par conséquent
Trochu peut perdre cinq Français contre trois
Prussiens ; et, si le combat se poursuit, il doit
en dernier lien triompher, car il a Jans Paris
une réserve da 255,000 hommes, tous bien
armés, tandis que les Assifgeants uont J autre
réserve que leur armée de couverture, suffisinr-
ment occupée pour le moment
la Loire.
On nous dit que l'intention de Trochu n'est

pas de tenter de tomysoudainement le cor
don prussien, mais de l'étendie gradu lemens,
comme une bande de choutchouc, Jusqu'à ce
qu'il se brise lui mème de trop forte tension
(ainsi que le fit Grant aux Confedérés,, en vue
de fare succomber do fatigue les hordes pros
siennes, comme on les désigne poliment en
France. Il est clair que, dans una certaine me
suri Trochu a réussi dans le commencement Jo
sa tentative, car le 2 décembre deux brigades
wurtembergeoises scenpuient dos ‘positions,
Villenenve St Georges et Sucy. ce Yfi prouve
que des Allemands ont, au sud-est, Peculé leur

«vec l'arme de
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lier qu’elle était plus douce de mœuve et plus
communicative de caractère.
Tout lo monde, dans le quartier, la connais

sait, I'accostait, lui parlait, an peut même dire
l’aimait ; personne ne la venait vois
Cette règle avait eu autrefois une exception.
Les plus vieux parmi les pensionnaires de ta

petite femme se souvenaient d'un personnage
à mine futée et affairée nommé M. Victor Jeri
cot.

M. Victor avait des lunettes teintoas gnbleu
violäfre, par dessus lesquellesil regariait, quand
il voulait bien voir, et portait invariablement
sous le bras une très vieille et tres large serviet
te de notaire, bourrée de paperasses qua nele
quittaient jamais, mème pour s'asseoir.

Ses visites étaient assez fréquentes: il +v pré
sentaitpresque toujours A des heures induos, de
grand matin ou vers le moment du couvre feu.
Ce M. Victor avait l'air malpropre ; sa mine

était caractéristique; il sentait d'une lieue l'af
faire de fantaisie et Ia apéculation illusoire, po
sant ses quatre pieda sur le brouillard

Il y a de ces figures, de ces tomrnures et de
ces servieltes pour colporter les actions qui ne
se placent pas et garantir les dividendes des
comptoirs à l'article de la faillite.

Cherchez dans vos connaissances un fleffé cour-
tier da mensonges et vous aurez M. Victor Jé
riot,

H restait longtemps quandil venait.

plioations.
Puis la conférence s'animait peu à peu.
Un vieux, vieux secrétaire qui avait dit con.

de poudieux papiers, était ouvert et fouillé,
Quand les voix éclataient enfin, les paroles

qui passaient par le trou de la serrure étaient qu’elle louait des chambres garnies, toujours

|

du pétit réduit qui était son appartement pri.&u même endroit, vé. ,Ç
I est hore de doute qu'une raison existaitou Ceci pouvait sembler d'autant plus singu

des chiffres.
De gros chilfres.

| Battre des jours meilleurs, et contenait des tas |

Ou parlait argent ét il S'agissait de centaine
de millefranca.

En définitive, où rencontre de
femmes qui rétissent lo balai de la «peculation.
La vieillesse estjoueuse tout comme la Jeune-se:

Ces pauvres

tent la hausse et la baisse sous les Maronniers
de la Bourse,

Fent-être queles cent tranes mensuels et les
vent écus trimestriels servaient à nourrir quel.
ques dillérences véreuses chez un Pereire de la
coulisse.
Mais les visites de M. Victor s'étaient vloi-

gnées peu à peu, il y avait deji longtemps de
cela, pour.cesser entin enfin tout à fait
I n'avait reparu qu'une fois cette annee: un

matin, entre chien et loup, on lui avait vu em
porter une grosso liasse de titres qui gonflaient
démesnrémentsa serviette. et Ç'Avait été sa er-
vière apparition. .
La soconde circoustance avait une signitication

plus actuelle.
Maman Marquis ne recevait pas beaucoup

de lettres, mais toutes celles qui lui étaient
adressées par In poste portaient pour sus.
cription :

‘“* A Mme Marguerite.
Ce nom de Marquis u'était-il décidément : ment écrasée parqu'un sobriquet?
Parmi les pensionnaires de la petite femme,

il y avait eu et il y avait encore des commières |On parlait bas d'abord ; il y avait des repro ; Cela ne manque n lle part.
ches ameis, combattus par de prolixes ex | Etienne Poquet, pnr exemple, élève en phar.

j MAGIE, Mettait son gros œil aux fentes de tou
tés les portes ; Bayras ze disait fin comme I'am
bre de ls Cahnebière et Ségoffin avait la préten-

; énigmes les plus obaoures,
quelquefois les rébus du Charisari.
Mais Segofin, Bayras et Poquet avaient eu

pas plus long que
beau faire, ile n’en savaient
les autres.

ia li r ; f de 1 { mes pour garder les forts et la villa, pourrait
cui 1

} € ‘ .areqi Saut ce qui se passe en face de leur sortir à la tête d'un nombre d'hommes sembla-

ligne. Nous apprenons aussi que le 2 decembre! sérieux, et que les

,supérieurement son secret.voyez plutôtles etfrayantes nymphes qui guet.

tion de tronver du premier coup le secret des
parce qu'il devinait

propre front. Nous considérons donc comme
toutà fuit correcte l’information du Dr. Russell, iet probable que l'armée de Ducrot est massée ‘
près de Creteil, qui est situé à l'ouest de l'ex-
trémité méridionale du dernier circuit que fait
la Marne, avant de se joindre à la Seine, et au
sud-est du fort Charenton. Nous savons que, là,
le cercle d'investissement est déjà reculé, car, i
le 2 courant, deux brigades de Wurtember |
Reois occupaient les villages de Sucy et Ville‘
neuve St. (Jeorges, le premier situé à quelque
distance, au sud, du circuit de la Marne ci-des |
sus mentionné, et le dernier a une distance
considérable en amont de la Seine. !
Nous comprenons bien le changement de

* point d'attaque, mais non l'abandon du to ri
nant de la Marne.

La position, fortifiée par des travaux de Cam |
pagne, construits en travers du col de in pénin. ,
sule, était inexpugnable, car, en outre de ses
COMMUNICAtIONS uVCC son arrière et de ses
Hanes protégés, les forts des environs et la bat.
terie sur la montagne d'Avron tenaient l'enne
mi à distance de son front et de ses flancs.
En définitive, elle constituait un Sampietran

ché «lu caractère le plus formidable et le plus
menaçant. Il est cependant bien possible que‘
In péninsule en juestion soit encore tenue par
UN: galulson purement défensive. Il se peut
qe ce que, l'autre jour, M. de Fonvielle. dans .
sa conférence, indiquait comme le plan du
Général Trochu, s'exécute en ce moinent, ot que
l'investissement s'élargisse. successivement sur
differents points.

Il est possible encore que. trouvant que les
Allemands n'avaient pas de point faible dans
leur armure autourde Villiers, les Français se
soient déterminés à essayer ce qu'ils pourraient
faire le long de la rive droite de la Seine. ir,nous le répétons, ils adoptent simplement lesystème de (rrant envers les Confédérés, prenant principalement avantage de lu eupériorite
numérique, et detruisant l'ennemi par de cons-
tantes fatigues.

Le génér ITrochu peut avoir dans sa tête nnplan magnifique, mais une once de combat,dans le cas présent, vaudrait mieux qu'un qui
tal de plans. Cependant, il N'YA pas de douteque, malgre l'inaction des assiéges, la positiondes sssiégérants, particulièrement durant cetteSAlsON rigoureuse, est très critique.
Nous ne connaissons pas encore l'impurtance

des pertes de chacun des partis ; mais. lorsquenous apprenons que les Saxons seuls ont perdu
2.176 hommes clans les récents combats, il estclair que le total doit être quelque chose de très

Allemands ne peuvent pas

Leur curiosité aux abois tournait autour du:
problème.

;la savaient deux choses, voilà : maman Mar
YuUis Avait un secret, et maman Marquis gardait

Nous n'avons pas craint de nous étendre au.
sujet de la petite femme et des pauvres mysté.-
res qui entournient sa vie, parce qu'elle est un
peu l'héroïne de notre récit. Maintenant, le
lecteur la connaît aussi bien. mais ne la con ;DAIL pas mieux que ses pensionnaires eux-
mêmes.

C’est ce que nous voulions précisément
et nous reprenons lo fil interrompu de l'his .

‘toire.
i Nous sommes a cette matinée du dimanche(gras, vle marché de la petito femme si joyeu.
‘sement commencé, avait fini, d'une façon pres.
! que tragique.

Lea étudiants n'avaient pas eu beaucoup de |
, chemin à faire pour rapporter leur pauvre bles. :
: sée à la maison.

,, ll était environ huit heures du matin. Pour{la première fois, la Picarde commandait aux
i casserolles et répondait de la maison. Ellel allait et venait d'an air effaré, ne sachant par | Becise, dit le garçon : jeion commencer, brouillant tout et littérale

‘sur elle.
* Madume était au lit.

autour de de la cuisine, la
| dix fois le feu À la cheminée
| Mais Etienne avait de qui tenir pour la vo.
cation culinaire. I se vantait souvent d’un sien’cousin gentilhomme à équipage et à bonnes
fortunes, sous les splendeurs de qui il écragaitses Catoarades.
Grôce à ce cousin, eité et préconisé À tout pro.

Pos, il se vengeait de la petite infériorité où letenait son grade d'apprenti pharmacien.
Le lecteur comprendra lorgueil de Poquet

‘siens peuvent comme ils

Sans Etienne Poquet, qui rôdait volontiers | plutôt au citaitière ! elle s'est tuée autant
Picarde aurait mi |

ble.

Nous avons reçu une lettre de notre corres
poudant spécial à Paris, qui à été recueillie par
un pécheurde Ia côte du Finistère,
De ces rapports il est évident que, sans trop

d'inco ‘vénients. Paris peut trainer en longueur
jusqu’à la fin de mars: t sian s'arrange à ne
8e nourrir que de pain,de café, de chocolat, ate.
Jusqu'à la fin de mai.
Dans notre opinion, done, la date de la capi-

tulation de Paris dépend simplement de l'es-
prit et de l'unanimité de la population, car.
pour un bombardement, nous sommes convain
cud qu'il n'aurait aucun effet pratique
Nous apprenons que le 29, les officiers de la

Mobile se conduisirent vaillamment. mais que
leurs hommes ne suivirent pas leur exemple au
même degré. L'affaire du 29. suivant tous jes
rapports, fût legèrement mollv, considérée com-
Ine Une sortie, mais nou. n'avons aucun doute
qu'elle ne fit qu'une reconnaissanca, car trois
bataillons seulement y fureni engngée Le 30,
les Français. à un moment, ont occupé une li-
guede la droite 4 ln gauche d'« ‘rmesson, ~tyé
à quelque distance de la rive droite de la Loire.
It est clair, que leur succès fut beaucoup plusgrand que les Allenauls ne veulent l'a imet
tre.

-
Il est “galemeut clair qué ie dv is villages

4 la fin de la
et retenus éga

lement par eux le <oir du ? courent, Les | rus-
Is de venlent deguiser

leurs sentiments, Mais iis snout foin d'être ptsuudés di: succès, Un Lélégramme de Berlin ditque l'état des atFiires est considers comme crtique : que des upprebensions sont ep Lrétenie
Au sujet du resultat definitif,
doivent maintenant beancuay soutfrir de laterupérature, car loon essités dy moment
Obligent à tenir “es forces considé rablesprès des nvant-postes français; et ces troupes
ne peuvent s'abriter, tandis qu'en ce qui con
cerne les corps principaux, leurs tentes nouvellement construites sont mitrulless par lesFrançais. C'est an moins ce Qui est arrive auxBavarois, de sorte qua bientôt elles ne présenteront plus un abri semeux. En outre, la canon
nade constante harrasse teruibiement les trou
pes, en les privant de sommeil
Nous venons de recevoir une dépeche deParis datée du 4 ‘lucembre Le rapport duTrochu contirme ce que Du3 avons dejà dit ausujet du combat du ? décembre ll déclareque l'action fût beaucoup plus décisive quecelle du 30 novembre. L'ennemi attaque au

de Brie et de Champigny furent,
Journée, teuus pm jes Français

les assiogeints

[es

ss 2

quand il saura que son illustre cousin était M
Polydore, cuisinier du baron Chauffour et type

; de don Juan.
Si la Picarde faisait malheur sur malheur,c ¢.

tait pure bonté d'âme. Madame avait ls jambe
cassée ou foulée pour le moine, il fallait bien
perdre la tête.
Pour attachement pour sa maitresse, ellefourrait du sucre dans les soupes et du poivredans le chocalat, tandis que les tartines, sous

prétexte de grillier, se changeaient en bra;
sa

La Picarde avait la larme à l'œil pauvre bon
ne fille, tout en brisantla vaisselle et gâtant les
provisions.

Vers huit heures et un quart on sonna, la
Picarde fut brusquement saisie par ce tinte
ment, qui lui était pourtant familier, qu’elle lais
sa tomber la soupière éparpillée an mille mor-
ceaux.

C'était un petit garçon de la campagne quiAppor-ait une pil de gros papiers sale,s dont I'a-
dresse semblait tracée avec un brinde balai
trempé dans du cirage.
Faut remettre ça tout de suite à la bour-

suis Maniquet de ches‘la Bastien, et si la bourgeoise peut revenir àla responsabilité qui pesait; !& halle, ça sera bien, parce quela Bastien a quel.
que chose à lai causer d'importance,

; —Aller à la halle ! s'écria la Picarde, elle irait
dire.—C'est tout de même, reprit Maniquet: pre.nes la lettre, et la Bastien m'a dit que j'auraisquatre sous pour toa peine.

La Picarde prit la lettre, mais Maniquetn'eut que la porte eurle nez.
Quand ia Picarde entra dans la chambrede maman Marquis pour lui apporter ia let.tre, la pension entière était réunie autour dutit.

‘
(À contiruer.)



 

     
  point du jour ; ei, durant trois heures, les rations locales et le mnintion da bon ordre of aTraandrelodloi concer-Français combattirent maintenir leur po-

|

de la morale. Ban u .sitions.et, durant cingheute, pour enlever! Jo vous remareis da Iattention que vous aveg

|

A©t® pour smender de iedetou ta Chute doiscelles des allemands où il affirme qu'à la nuis

|

ben voulu acoapder sak projets de lai qui vous Comba ieduCher onstionles Français bivousquérent. ’ ont été soumis sur ls procédure civile, l’instruo- Aste pour autoriser le Conseil de la cité deLe Journal officiel du 4 courant dit ‘que le 3

|

Lion publique, l'agriculture, et sur 0stté partie] Montréal à passerdes règlements pour em:les pertes des Prumiens étaient conaidérables.

|

du reveau de l'intérieur qui est laissée à votre les propriétaires et autres de louerll ajoute qu’. la nuit du 3 courantl'armée du disposition, ainel qu’à la correspondance dont] un maisotsoùde les faire ocouper pourgénéral Ducrot bivouaque dans le bois de Vin-

|

il vous à donné communication au sujet cie l'ar- dotepourà p ; u l'acte vingtième Viotoria,ceanes, ayant duns la journée repaseé la Marne.

|

bitrage ordonge per l'Acte de l'Amérique Bri chapitre cent vingt-cinq, Intitulé: ‘ Acte
Il est affirmé que le général Dacrot a concentré tannique du Nord, et je ne doute pas que le r diviser la commi-sion des barrières deses troupes sur ce point ‘‘afin d'ussurer sa po-

|

Lays ne vous soutienne dans le détermination | Québec en deux commissions distinotes, eteae deton Keroviseatexprimée, d'obte|,SelureSonsoucooie © en deçà de la Marne s’est e nirjustice pour cette Province. : 0 . .le 3. tandis queles Allemands affirment qu'il Messieursytd Legislative, Halewoùafcterunchejusqu'aube
eutlieu le 4. - Je vous remercie dela libéralité avec laquelle

|

min de fer de Stanstead, Shefford et Chambly
La plus étonnante nouvelle nous est arrivée vous avez voié les subuides. a et les eaux Davigables du lac Lemphromagog.

Loire, laquelle, autant que nous vons A ; ote rameader les actes d'amendement des
-joges jusqu'à présent, est ue au commen. Honorablas Messieurs et Nesvicurs, Minesd'Or de 1868 et 1870.dant en chef, le général d'Aurelles de Palia-| Cette session étant le quatrième de notre pre-| Acte pour prolonger le temps pendant lequeldines: le général d'Aurellas, autant qu'on peut| mier parlement dont le terme expire dans le ciétésdecelàtaspourra être accordée aux so-le voir, quant à présent, a'est montre plua

|

cours de l'été prochain, je dois former le vœu .. Lo ; . Acte concernant les bureaux d'enregistrement
grand stratége qu'habile tacticien. Nous n's-

|

de voir réguer, lors des prochaines élections, ñ Montréal et Québec. 8Yona reçu que peu de nouvelles au sujet des

|

l'harmonie et la modération qui, en tenant | Acte pour amender les chapitres 109 et 110 desactions des 3 et 4 courant, mais il paraîtrait |conipte des différences d'opinion inévitables statuts Refondus pour le Bas-Canada, et pourque le premier de ces jours un combat sérieux

|

dans un gouvernement constitutionnel, ont Porc au transport de prisonniers d'une| i i i rieon

&

une autre
t lieu.dans lequel chacunedes parties éprouva

|

marqué toutes vos délibérations. ; p A 3 Co LLde sérieuses pertes. Le grand duc de Meck| Je vous prie d'agréer les vœux sincères que| Acte pourautoriser l'octroi d'un certain aideae . ; aux com ies de chemins de fer

y

nom.
lembourg poursuivant sa victoire du 2 courant,

|

je fais pour votre bonheur et celui de vos famil- més. pagan ypoussa les Français à l'ouest de la route d'Or

|

les. Acte concernant “ Bishop College." .léans à Paris, tandis que le prinœ Frédéri:- —_ Acte pour antoriser Narcisse Pierre Massicote àCharles, avec les 3e et Be corps, les repoussa à
construire un pont de péaga sur la rivière

 

; BILLS A4NOTIONNES. il'est de cette route. Le 4, l'action futie Le Code municipal de la Province de Québec. Actepourincorporss “ l’Académie de musiquele grand duc de Mecklembourg-—qui probable- Acte pour amender‘‘ l'acte d'incorporation des

||

de Québec.” ment n'avait pas plus de 40.000 hommes avec | compagnies de cimetières de 1870*" .| Acte pour amender la loi concernant les Com -lui—encerclant un peu à sa droite, ufin d'in- 4cte pour refondre et amender la loi relative

|

Pagnies d'Assurance Mutuelle.terro npre la circulation du chemin de fer avec | aux licences, et aux droits et obligations des

|

ÂCte pour amender| acte 34 Vict., chap, 28,Tours. Sur la nuit des 8 et 4 courant, le géné- | personnes tenues d'en être munies, _ 4 toSernant Ja.profession du Notariat.ral d'Aurelles devint géné dans sa position et

|

Acte pour encourager l'introduction et l'éta-

|

- ce FeDésert er de Poire re otatélégraphia au Gouvernement à Tours qu'il| blissement de nouvelles manufactures en nt le Département de l'Agriculture et des0 ce rovince. Travaux Publics.’
a ; tie province. : . ,était pecessaire dévecuer priéans et dete Acte consernant le défrichement des terres et

|

Acte pour amender l'acte incorporant I' Assoretirer sur la rive droite de la Loire. Lei u la protection des foréts contre les incendies. Hiation de l'asile de Sainte Brigitte de Qué-vernement, avec quelque raison, pensa qu il Acte pour amenderla loi relative à la Cour du ec.était de son devoir de défendre Orléans, consi, Recorder dela cité de Québec. ‘Ç Co —_—dérant qu'il avait a ea disposition une armée de Acteconcernantles egietres orientCivil À une réunion spéciale des mem-200.040 hommes avec 500 canons. gétranchés Euenny et l'érection civile de certaines ps bres de l’Assemblée Législative, tenue
dupe un ce, foriné poles. par Pt oisses. L'Union Seint Valier d dans la salle des séances sous la prési-
emstine. Cependant le généra cté pour incorporer ‘ L'Union Saint Valier de , fu ;persista dans son projet de retraite, émettant,

;

Québec.” ; | dence de LR. Church, écuyer, dé-qu'étant sar les livux. il était meilleur juge de

|

Acte pour amenderl'acte passé dans la Session puté d Ottawa, il a été proposé par
e ; ; ST du Parlement tenue pendant les années 29e I'H ; 6

des affaires cle rer
- 0 . oO M. e

l'état tes affaire frac le ‘touvernement à Tours. | et 30e du Régne de Sa Maesté, chapitre 171, nosable M Robertson, secondéLe Gouvernement »'etant consulte déclara que,| gnou ! ’ he Jee ; intitulé : * Acte pour autoriser JohnAuld, à par M. Joly :quaiqu'il considerait qu'Orléans dut être de- aliéner certains biens mobiliers et immobi Queles remerçiments des membres de cettefendu, le général d'Aurelies etant d'avis con | liers appartenant à ses enfants Mineurs, et! chambre sont dus et sont offerts à l'Honorable
traire, il ponviit apir d'après ses vues. En’ pour étendre les pouvoirs “peordés uu qu M. Blanchet, pour les égards, la courtoisie etméme temps il informait fue es génèraux à ; obnAuld, relativement à l'achat des dit l'impartialité avec lesquels il a toujours traitéTour- ATONE CLE places sous ses Ordres a! Acte pour autoriser John Racey. à vendre cer.

|

les membres de cette cha:nbre, et aussi pourles
L'ette derniere dupéchefut expédiee le 4 à 1]

heures du matin. Une heure apres le général|
taines propriétés appartenant à ses enfants

|

services précieux qu'il leur a souvent rendusd'Autelles t-légraphia qu'ii avait change ses, Acte pour prolonger le délai tixé par l'achève

mineurs,
dans l'exercice de leurs devoirs comme mem-plans; gull avast <ppelr les Ie et lUe corps, ent dos Manudiela compagnie du cheminà défendrast Orleans f heures de fer de la Rive Nord et de la Navigation e A L ; ,

et qui defy pds a ! thane. |Aneuf Jrouresdu des Terres du St. Maurice. Il a été ensuite proposé par l’Hono-ame l lal HV “une + . : -
? ,

co tout 1 jua

|

Acte pour incorporer l'Institut Fraser. | rable M. Cauchon, secondé par l’Ho-(tar, dent la communies

|

acte pour incorporer l'Association Pharmaceu | norable M. Ouimet :defers deja ete oLeapite tique de la Province de Québec. € À. Vuimet :it Un bolégrame e de M, Acte pour incorporerla Compagnie de la Pêche |" Que le Président M. le Dr. Church, avecanx marsoums de lu Rivière-Duelle, et pour| l’auteur de la résolution et celui qui l’a appuyé,d'autres fins. ; i forment un comité chargé de donner commu-
; Acte pour incorporer “The Montresi Young |

   vince, devant le présent Parlement.
soir, à tos
essay Vieriver

Horn as chen
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bres de l'assemblée Législative de cette Pro-

 

! Loire, à 8 milles au nord-est de Tours, par les
{ Hanovriens commandés par le général Devieghts

Florence, 21 déo.
Le bill ratifiant I'annexion des Etats:Poatifi-

cœux a été voté dans le Parlement italien par
une majo:ité de 239 contre 20.

Madrid, 22 déc.
Le due d'Aoste fera son entrée à Madrid le

jour de l'an. En attendant, il demeure au pa
lais royal d'Arranguez
Don Carlos protests contre l'accession d'un

prince italien au trône d'Espagne. À l'appui de
ses prétentions, il cite cinq lettres de Cha: les
Albert et de Viotor Emmanuel.

Dernières Nouvelles d'Europe.
(Dépêches de 4 h.)

New-York, 24.
Une dépêche de Londres dit que les sucoës

{des sorties récemment faites par Trochu, au

 
J

que la prise de quelques positions importantes.

les deux divisions de l'armée de la Loire ont
| opéré leur jonction. Néanmoins les nouvelles
; sont généralementfavorables aux Français.

Bordeaux, 24 déc.
Une dépêcheofficielle de Lille le 23, dit que

le général Fadherbe a annoncé au ministère de
la guerre que son armée s'est battue oe jour là
à Pont Nozelle. La bataille a duré depuis 11
heures de la matinée jusqu'à 6 beures du soir.
La plupart du temps ça été un engagement
d'urtillerie qui s'est terminée par une charge
de l'infanterie françaisa. Les prussiens ontété

! hattus à plate couture sur toute la ligue et les
| français sont demeurés maîtres du terrain.

————— eee.

FAITS DIVERS.

REUNION D'aMts. — Ce matin, M. Chapleau,
député de Terrebonne, réunissait À l'Hotel St.
Louis, à un déjeûner, presque tous les mem-
bres de la presse de Québec et plusieurs autres
amis, qui s'estimaient heureux de rencontrer
un des membres les plus marquants de la
Législature de Québec, à la fin du premier par-
lement provincial tenu sous le nouveau régime.
MM. Oscar Dunn, J. A, N. Provencher, A.
Achintre, Faucher de St. Maurice, A. Decelles,
McAdams, Oliver, H. Fabre, F. Langelier, ete,
etc. ia réunion a eu lieu À 11} heures et s'est
dispersée vers une heure de l'après-midi.

Inutile de dire que tousles amis de M. Cha-
pleau se sont séparés avec la conviction intime
de le voir encore dans l'enceinte législative
pendant la prochaine s-<:on du Parlement de
Québec.

ST. sAUVEUR.—Undit que les Messieurs Bois
: seau ont refus: £50,000 pour leur seigneurie de
| Boisseauville. L'oflre était faite par des spécula
! teurs américains.

 

 
; M. EMILE JACOT—Nos marchands-horlogers,
*bijoutiers de St. Roch ont fait des préparatifs
‘extraordinaires pourla saiscn des fêtes. Les
| étalages n'ont jumais été aussi considérables ni

En revanche, il paraît prématuré de dire que

séauce.

 
1

conditions libérales.

Poumes—Rubert Kit, 
Cidre de Pictou—du

Fleur, Gruan—io

Poisson A veudie—do

 

MARCHE

Ut lug.

ment et l'a condamnée à une piastre d'amende
ou à deux jours de prison. | ;
Marie Germain, caractère moins bouillant,

ayant jeté des ordures dans la rue Champlain,
à été condamnée à la même peine.

nolly, accusés de In même offanse, n'ayant pas Notre maison.
comparu, le Recorder a donné ordre au sor.
gent de police de leur renouveler la mémoire —
et de les amener devantla cour à sa prochaine

BOCIÉTÉ MODÈLE.—]I existe à Chippewa Falla,
Wisconsin, une société de tempérance dont le
président et quelques uns des membres arrivent
régulièrement gris à chaque séance de la socié-
té. Les séances sont bihebdomodaires.

SOMMAIRE DES ENCANS.

Pour le 28 décembre —l’ar A J, Maxham & Cie,
au magasin de musique de M. Lavigne, rue St,
Jean, à 1} héure, cing magnifiques pianos de la
célèbre fabrique de J. G. Irimler, de Leipsic, à des

Cnuonces Nouvelles.

Importations spociales—J. A. Mailloux.

Continuation de la grande vente à bon marche—

Montuiny & Bruuet.
|

Fraillite! $50,000 ''—Guav & Vie Ï

Nouveautéo—F. X. Lupuge |

Avis—Glaver, Fry & Cie ot autres

Avis—P Garucau & Frere

Vente à bon marché—Leyer & Riutret

Horloger-Bijoutici—Phil Bran 1.

lréseuts pour Noel—Glover, Fi & oo

—- ===

Revue Financiere et Commerciale.
 

Nvw-York, Ch. p- tu 1 14 dec

Grecubacas suj à su.
Fem timate 4 dn elesait teigraphi que. ten Christian Association ; nication de la précédente résolution à M. l’'Ora- aussi brillants. Nous avons remarqué otre
Jasqu' ou dernier moment il avait espéré pou Acte jour amender les actes iucorporunt les ; leur de l'Assemblée Législative.” | tres les vitrines de M. Emile Jacot, rue de la
Vs évite even dd Orléans, mu que Nœurs de l'Asile de la Providence de Mont | L. RucoLes Cuuros, { Couronne, St. Roch. | installation des bijoux
tous les dflur< yo to imyptitssants le ville réal, et les autoriser à acquérir d'autres biens/ Président. | de toutes sortes, montres, pendules, objets de
serait etachee jarst En étonnant à Tours

|

immeubles que ceux qu'elles possèdent et à} Québec, 24 décembre 1870. ! fantaisie, est quelque chose de merveilleux et

Via-u-vis te Bureau de Poste.
 

PRODUITS EN GRUS LE MONTLEAL
. , ; 4 4 eu disposer.

;
di d' visite spé ial

La ilité

je D COLIUDT, « Heures du matin, Gratritetlhe Soe Cui St. Valier de Qué. | —— Lee — Co _ \gue

d

Une visite spéciale. tranquillité qui ;

real un t)-e, nt du gene ul Palivres du Setepour Incorporer} oi >t. alier frs N 11 1 {
farines Ces jours derniers se tcentinne Les prix

4; A et ae da gene atutes ©.
|

1

sant qua jl ho 30 io sided eaurant les Dros acte pour incorporer * The Women's Hospitalsiens menugalent de Lomtarder la vile =: «lle of Montreal.”
M'eunt pus evactiee ; -Lque, comme cette «va te pou er

decidée, al avat au nom

|

Société d> passage du Pent neuf de Saint.’ ; Hyacinthe. chap. 109. 29 et 30 Victoria.
Acte pour ammender les dispositions de l'acte
d'incoiporation de la eité de Saint HyacinMatoriel de guerre Tes the,

CUATION av 21 d jog
d'Aurellr- Olsena se tether, ce qu'il fix,
Fant au préaatie enclané e- Latterive, of do.

trait ja poudre «ti.
rue

meds, selon pes 007 parts français, ils avaient a
peines > mnt re Ce fat parait vraisembla-

 

ns entrent 

gation de Laprairie.
Acte pour anender l'acte d'incorporation de la
Cinpagnie du chemin de fer à passagers de

COPE Ie Ls ap tes guy ce té tré
Bio paris men mor pies a la cité de Mouitréal.éthetatoes aus Te Sl mands, Var ser acte pour incorporer ‘* Le Thistle Curling Clubcote, decline nL voor du 3 courant, Gee Monta),
Hooves ope, “Mulers et M cu Acte pour amander [os actes ayant rapport à luLote. Vs tue nf tes manna Corporation de la ete de Montréal et pour  

d'utres fins.”,
(AC pou incorporer lat ‘ompagnie du cheminquind les vs ter de ln Vallée de Missisquoi et lx KiLes Franca. pour

virre Noire.nement et «voir ét Tien commandés, car leurs Acte pour incorporer le * Protestant Infantpertes sont Innrdes of herueoup de généraux Home ‘ de Montréal. 1et d'afficiers furent tué» Uessés où fails pi Acte pour continuer pendantun temps limitéiers. Les hnssardls français chargèrent du les divers actes y mentionnés. ;sontiers. J. Uh ne 'e Acte concernant la reprise de certaines terresmoins une fois fes cuirsssiers prussiens: avec abandonnées dans les seigneuries,les premiers se tronvait le colonel des gardes. : Acte pour constituer en corporation ** La ComFielding. dont on n'a rien appris depuis. Le’ pagnie des Pouvoirs d'eau de Sherbrooke.”Général l'aliicres semble avoirété l'exprit domi | Acte pour ériger la division d'enregistrementnant vers la fin du combat, car le général d'Au de Sherbrooke et une municipalité de comté+ PI . - ce,relles a dispar u mystérieusement ainsi que son | actepour rendre perm nent un certain note yarmée, quoique M. Gambetta établisse que, d'a mentionné concernant les Magistrats de Po.prè- les rapports des différents chef de corps, lice.
la retraite se soit ffectuée en bon ordre. Na- Acte pour amender l'acte 9 Victoria, chap.turellement. après une telle preuve d'incapa ‘185, intitulé : * Acte pour Incorporer unecité et d'he itation de I: part du général d'Au- école de grammaire A Frelighsburg. qui seraappelée L'école de grammaire de Frelighs
relles, aucun commandement en chef ne sau .… burg.
rait loi être confié : le meslieur homme POUT Acte pour diviser le comté de Stanstead euce poste serait probasblement le géneral Bour ' deux divisions d'enregistrement.baki, | Acte pour amender certains articles du Codede

i Procédure Civile, en ce Qui concerne la maj Nière de procéder devant les Cours Supérieu-
| reet du Circuit.
Acte pour amender de nouveau les lois de la

de mari - ment abaudonnis
Woe nog pus furent quittés.

us avec schar-

 

seen tSba

- —

Prorogation des Chambres.

Le Livntenant-Gouverneur s'est
rendu à trois heures aux bâtisses du | Acte pour amender la charte de la Compar rieLu, . .Parlement avec le cérémonial ordi-| Drummond et Arthabaska.naire. pour proroger les Chambres et [ Aotepouramender l'acte d'incorporation de laar Parlor > la Pravinen

|

ville a Iberville.le premier Parl, ment de la Province { Acte pour détacher de la Municipalité de Ches-confédérée de Québec. S'étant rendu | ter-Eet, dans le comté d'Arthabaska, une cor.dans l'enceinte du Conseil Législatif,

|

taine portion d'icelui et la coustituer en uneS Excellence | bres municipalité séparée. . |bon Æxcellence a lu aux membres | Acte pour annexer une portion de la Municipa-des deux Chambres le discours sui-! lité de Durham à la Municipalité de Durham. ; Sud.vant: | Acte pour amenderl'acte d'incorporation de loHonorables Messieure du Conseil Législatif, ville de Lévis.
Messieurs de l'Assemblée Législative | Acte pour rendre légal un contrat de mariageJe dois, au nom de Notre Gracieuse Souve | PAassé entre Arthur Wellesley White et Caroraine, vous féliciter des travaux Importants que | ActeousqouieYoung nouveaux pouvoirs à lnvous venez d'accomplir pendant cette session. | Compagnie du chemin à lisses e Colonisa-À toutes les meaures sanctionnées dans les! tion du Nord de Montréal et pour d'autressessions précédentes. vous avez ajouté des oc fins.trois généreux en faveur des chemine de fer

|

Acte pour amender de nouveau les dispositionset des chemins s lines des bois, qui, en reliant

|

dès divers actes concernant l'Incorporation; : di ; «le la cité de Québec.plus firoitement les diverer parties de in bro cle pour détacher une certaine partie. duvince entre elles ct aux l’rovinces voisines, dé comté de Montoalm et I'annexer au comté developperont, je l'espère, notre commerce, atti. Terrebonne, pour toutes fins électorales, mu-reront ici l'emigration étrangère et faciliteront nicipales, judiciaires et d'enregistrement.1a mise en culture des terres publiques par la

|

Acte pour étendreles limites de lu municipalitéjeunesse du pays. du village de Saint Jérôme, dans le districtol , ; de Terrebonne.Notre position au centre de la Confédération Ac
et sur les rives du fleuve et du golfe St, Laurent,
Dous assure un rôle considérable dans l'avenir
de ce continent,et, les dispositions que le peu-
ple decette Province apporte à exploiter-vigou-
reusement nos ressources commerciales, indus-
trielles et agricoles paraissent une garantie oer-
Wine de notre prospérité future, malgré les
nombreux obstacles contre lesquels nous avons
à lutter.
, J'ai été heureux de eanctionner ie Code Ma.
micipal, et j'aime à espérer que 1.06 populations
rurales s’empresssront de profiter des facilitéà refondre les divers actes concernant la diteQu'il leur offrira, en ce qui concerne les amélic. société.

¢

  

  

    
  

  

de Québec, 1869, relativement à la manière teurs.

Acte pour incorporer “ L'Institut Médical deMontréal.”
Acte pour autoriser la Compegnie du chemin à

ligne jusqu'au Lac Saint Jean,

de er de Jonction de Saint-Jean et Clarence.ville.  

t : ender act r incorporer ia: . PR ae ; oy .YG hour amender bron Lo - Une dépêche de Tours dutée d'hier soir et | affecte énormément le physique et le moral.

Chasse en cette Province. | nationale mobilisée s'est battue avec les troupes
ide Chemin à lisses des comtés de Richelieu |

 

te pour amenderl'acte des chemins de fer

|

dans la Haute Marne et leur ont infligé des ; +

po acte des chemins de fer pertes considérables en les ‘ aeee de luxe aux objets de ménage, qu’il est super.de conduire la première élection des direc-

|

positions, Les francais ont perdu dans cetteaffaire beaucoup de prisonniers, d'armes et de
Vagages.

té Amicale de Québec,et amende: et

|

6°

|
|

.
} Bordeaux, 28 déc.

{ signée par le Maire informe le département de{la guerre qu'il 'y à pas d'autres prussiens qui
| sotent entres dans le dép irtement de l'Indre-

Blois sans entrer dans Tours.
i Unt] gramme de Lyon, datée du 22, dit quel'entiére population est indignée du meurtre |, de Faure, chef du bataillon de la Garde Natio .
vale. Tout le monde as-istail à nes funéiaiiles.
Gambetta © 266 reçu à Lyor avec les plus,

chau-les acctlamatiore. La d nande universelle
«st que les auteurs du meurtre de Faure soient ;

« exemplairement punis. Plusieurs pet. or.nes |
; Ont ét uriêtées sous accusation de complicité,

Un a reçu ce soir les nouvelles officielle.
{ Paris des dernières Opérations militaires. Voici
‘ce qu'elles disent :
| Les opérations ont été reprises aujourd bui
, €t n'cnt cessé qu'a la tombée de la nuit. Le 8,
des gén-raux Malro et Bloyezont occupé Neuil
ly-sur-Maine, Villa-Ersay et Maison Blanche,;tous endroits situés a l'est de Paris. On à 16 |

}

“Il est aussi rapporté qu'après un rude enga;
; Bemient dans lequel le gén. Favre a été blessé,:
les troupes de St, Denis commandées par l'ami

| ral laroncière ont emporté Bourget au nord de ;} Paris mais ayant été incapable de tenir la place || Ont «là retraiter après avoir fait 1UU prisonniers.
Les forces de Ducrot :> sont aussi battues au{sud dela ville : l'affaire « vt- un engagement

d'artillerie contre Mont Ablon et Blanemesnil. ;: Le snir Duciot occupait Grossby et Draughey.
I Le général Noit « fait une fuite du côté du|| Mont Valérien & l'ouest de Paris, contre Mont || Revoul, et le chef du bataillon le général Favre |
occupait l'Ile de Chiart dansla Seine. La garde |

dans ces engagements et a déploys la plus gran. |de valeur. La garnison de St. Denis et les marins |ont fait beaucoup de pertes ou attaquant Bour-
get, mais les pertes des autres troupes n'ont |pas été nombreuses. Trochu est en dehors des|
TDUrs avec BON armée.

|
Londres, 22 déc. |Le Times publie un autre article surla ques.

tion de I" Alabama. 11 dit que les américains sontprêts à entrer en guerre, que leurs ressources !sont abondantes et que leur position militaire
est excellente. “ Bien qu'ils ne demandent pasla guerre, dit le Journal, ils ne Mmanquerout pasd'accepter le défi, attendu que l'Angleterre esttoujours opposée à toute levée d'armes.

Bordeaux, 23 déc. |Une dépêche de Tours, signée par le maire
de cette ville, dit qué tous les Prussiens quiinfestaient le département d'Indre et Loire sesont retirés à Blois, passint à Tours sana y ar-rêter.
Gambetta a été reçu à Lyon avec enthou-

siasme.

 

Berlin, 22 déc.  Les ail Jd
miny & Brunet ert de ceux qui peuvent se pasee commandés par le général ser de recommandation. Il est si bien fourni| vin, pèred'articles de tous genres s'étendant de l’objet

Von Der Golts ont surpris les français à Ingres,

 

}

flu de le recommander, de le vanter. Sa bonneréputation est la meilleure des réclames, Aussila clientèle de cet établissement va.t elle aug.Lo
les jours, ét durant la saison des

Le feu des forts français, dit une dépéche de

|

°Ntant tous les jou ; salisses de Québec à Gosford pour prolonger sa

|

Vérenillee, à 66 très nourri pendant toute ja

|

10% le magasin ne désemplit pa,Journée de jeudi. Pendant oette oanonade, lesActe pour incorporer ln Compagnie de chemin français ont fait une sortie et attaqué le 12ème

|

de Ces termpéramente vifs, qui agissent sans rgope saxon. Le combat a duré plusieurs

|

flexion. L'autre jour, elle avait vidé son poèle,ur prolonger l'i ; “ ures et les pertes des allemands ont été lé et ne croyant avoir nen de mieux à faire que
Koss

p
o

I Oe

Q
u
é

Peration de ‘La res.
dejeter la cendre rouge par la fenêtre, dans laUn petit détachement de mobiles a été battu

|

rue Champlain. Malheureusement, le mondeà Monnaie, dans le département d'Indre et' n'a pas voulu tenir compte de son tempére-

VACT MIEUX TAKL QUE JAMals.—'l'ous les fran-
| çais s'accordentà dire que l'usage habituel de
I'absinthe est pernicieux et déclarent qu'elle

L'absinthe perd beaucoup de courtisans parmi
eux

par l'annonce insérée plusloin que M. Mailloux,
marchand épicier avantageusement connu à
Québec. a assorti son magasin spécialement
pour la saison «les fêtes. Ün verra par 'énumeé-
ration d'épiceries faite dans l'annonce, qu'il y à
de quoi à faire des achats splendides en comes-
tibles, en vins, en liqueurs eten fruits. Nous
mentionnerons specislement l'eau de via que
l'on y trouvera en grande variète et qui se vend
à un extrême bon marché.

il se vendent on nese les refase pas.

ENVOI.— Viek's lllustrated Catalogue and®Flo-
ral guide fur 1871, tel est le titre d'une petite
brochure que nous avons reçue.
Ce catalogue renferme plusieurs gravures de | |,

fleurs coloriées très bien exécutées et chaque: ; ; : > > in de 5 de légu. |.
duit partout les canons Prussiens au silence, | P#B® cOntient un dessin de fleurs ou de légu

Cette brochure a 9 pages. Elle est coquette-

Les autres articles ‘
le | sont de qualité supérieure et aux prix auxquels ! sije

  
juada, $565 à $5.15-i …. [$5.85 à 86.15, superfine, ble de l'Ouest (Canal Well

; €t Loire. Ceux qui s’y trouvaient se dirigent vers| L'ÉFICERIE LE M. J. A. MAILLOUX. —Ün Verra j taud,) $5.50 à $5.5u,
denis Ia ville @ minuit: Acte pourincorporer lu “ Compagnie de Navi !

| fine, ble de l'Onest) $u ou à goo Sujertior duCanada No. 2, $4.90 4
l'Ouest, £500 4 0.00

demeurent sans changement Ro¢u ov matin par
le Grand Tronc, 506 gris.

Faring par 196 lbe —Suy, Extes, $e 46 4 sean.
Extra $6.20 a $6 30, de Gout $5.80 a $6.00: Super- Chou Supérienrs d’Epiceries pour Noël tfine, olé du Canadg, 55.50 à K5 55.

{de l'Ou-st, $5.15 n $5.20: Supertine forte du Cas

Fire, 4 75 4455 Mosenne

Annonces Nouvelles.
EEEct+mpm cramer

AVIS.
; ST par le présent douné que JOSEPH PRUDENTLes femmes Charles Lackin ot Edward Con

|

IJ GARNEAU à été cu jour admis associé de

P. GARNEAU & FRERR
Québec, 24 déc, 1870,—3f

AVIS.
, INGROTR HONMICIDS. — Un vient de découvrir oussousignés, Marchand: de lu Hauts-Villo, eu
dans l'Etat de l'Illinois une nouvelle espèce de, N

trichines plus affreuse et plus terrible que celle| trouvat 1e dimanche, furmeront nos établisnc.
que l'on connait déjé.

LB GENDRE DE La REINE.—Lord Lorne qui doit
épouser la princesse Alexandre n’est pus le seul
heureux de son espèce. Le jeune duo de Nor-
folk, premier duc: et comle-maréchal d'Angle-

. 1. 4 j terre, vient d'être uni en Gnuçaille. à Ia prin-
mond, sud et ost de Paris, est confirmé, ainsi ; cesse Marguerite d'Uiléans. La princesse n’est

àgé que de 24 ans at egt la fille du duc de Ne

raison du jour de Noël et du Jour de l’An, se

ments respectifs les j0urs auivants LUN LI, le 26
DÉCEMBREet le 3 JANVIER prochain.

Glover, Fry & Cie,
Léger & Itinfret,
Simons & Foulds,
J. 1. Urknay,
Guay & Cie,
J. Laidlaw,
O'Doherty & Cie,
Robitaille & Cie.

sue [PFI

, A à H. 8. Scott,mours. Sou frère le comte d’Eu est marié à la Revfrèw & Murcon
| princesse royale du Brésil. J. Poston,: GQ. C. Hoswack, ,

J. Andrews,
G. Hall & Cie,
G. A. Malouin,
0. Côté,
Dugal & Frère,

G. Thompson,
J. A. Grenier,
Belanger & Gariepy,
Fisher & Blouin,
8. J. shaw,
Anne Kane.

Québec 24 déc. 1870.—2f

>

 

POMMES! POMMES!!
E soussigné offre en vente un lot supérieur de
pommes de conserve d'hiver qu'il a fait venir

lui même de Picton et préparées expressémentpurr lui en excellent ordre.
ROBERT RITCHIE,

No. 42, rue St. Paul,

  

>  
Québec, 34 déc, 1870.
 

CIDREDEPICTOL.
REE de Pictou une provision de ilte, venantdirectement de la Baie du Quinte Cet articleLie est supérieur et vst recommends en toute votian’

ROBERT RITCHIE,| No. 42, rue St Pan).

j
i

 

Québec, 24 dé. 1870
 

FLEUR, GRUAL.

| E noussigué & toujours en mains toutes 1;“ LA qual-tés de fleur.
| tUruau, Indieu, June ct Blan:
! Son

| Gandriolle
Farine de Blé d'Inde.

| Grosse Farine ete, et,
i A vendre chez
; ROBERTRITOIUE,| No 42 tue St band
1 Québec, 24 déc. 1870MONETAIRE. — ae Loe
+ON DEMANDE

TN Agent actif pour une Compagnio dy ogy> de première classe sur la vie
Adressez, “ Agent," Bureau dde Rey moms

Québre, 23 déc. 1870—3f

E 4 Uaknow. L
courtier, §

i

|
|

AVIS DUNE HAUTE IMPORTANCE
» ME

PRATIQUES ET AU PUBLIC.

Montréal, 12 déc 1676
à régné sur le marché aux

Stüpertine, ble
Ie Premierde l'An,

AL Vhouneur du donner avis accus u sutl'houneur ce trur patronage et anTpubli yn, ooviens de sccevoir Xpressément pois Pa son deeete - 1 i Lie € nt sabte ‘teE500 No 2 des Etats de

|

Têtes, Une importion choisie et roterdczablte REcesies Frauçaiseset Atuéticaius <hantement dus

farine 70e de Boulaucer, J

Marques de la cité, super-

$400 à 8470. lice papes, $2 754 $3 50 Fatinesn de l'attention speciale des a beteurs Joes
4 10. . , F2 750 837

“wes du Haut Canada,
sclon la qualite; farine vn sacs dé la He rit res
Bio à pis

PAHINE D'AVOINE pur
quitte de PS3 T0 à $5 vu, selon a qualit

Bik par minot de 60
Quiile Atcun - transaction a Cie est

Fois par 66 lis —Pouvent oo

Chapies une Hate de gin gue coon des pi He jan a‘trcles de nou a-sottum- nt
VRUIES VERTS, SECS Ex - ONES 0e

Wes he differentes vante 1 21. n
Prove: ian aux. Fives d Bie Vai ina,
de Cormthe, fuesia Muscat tas 5 Van,Babin de Layer, Gelée s 0 2 et. Bovine
dantres

’
LigqUEURs Date Es-—So, de vate AL …-

E225 à 84 56 par tro the  quest de Luis — à au- a

le —Le marche st Hoe

tales de wi a]

J URGE par 44 Ie —Leseutes sont notntuat y 55 1 nas, Citrons, Franiboises, Sbprove eae naDet Bu,

160 à 75
|

a $21.00

[ Mens, $15.00 à $17 00;

SEULE, pui 50 Ibn —Trauquaitle.
AvoiNg par minot de 32 Hstre tetes ventesur exportation de 43 4 44je
SAINDOUX par lb-— Lourd de 124 à 3e
Larp par quart de 200 HuFerme; M

Mess Mince $19 00 à Fly au,

! AMERS.—Coup d'Appétit, Fares, duEcé-n ISLE, pur minots de 56 HiNominal de| Espagnols, Absinthe, Royaux Italien
| VINS de Gingembre, Rouge d'Oparto, Md. 4{St Julien, Sherry Ysaai, Sheriy Couronne, ViensViu de Bourgogue, Ubatupagnes, Scran Vert, Chutranu Lafitte, Jacques. ti +, Van d- Tarsuxo

SPIRITUEUX —6k1 Tom Gin, Eau-de-VieJules Kobin, Esu-de-Viv de Pinct Castillon, d. jal'oinpaguie des Vignerons Hongreas dy N Chalo

use SUVUE

Prime
Pome, $15,004 SIG vo.

 

BetUere par lb—Ferme, 00c à 09€ de POnvst ; do

|

Pit & Cie, Rhum de la Waviai-çque, Whisky I:lan-ment imprimée. Tous les dessins sont artiate- | choix, 18 4 zacnent exécutée. En somme,tout y est parfait. |
Elle e-t publiée par M. James Viek's, Roches. |
ter, NewYork, et ne se vend que 12 sous,
Nos remerciments à l'éditeur.

 

FRoMaug par 1b—F.
nufacture de choix

dais, Ecossais, Genève desDeKtiyper, «te, vte
DIVERS —KRauves nux Champiguens, “arme

me; 124 4 130
{Indes vt Sauces de Cross & Blu Lwell, Sauce. ~ Woy

pour mae

ALGaLIS par lon lbs—Premièces $5.00 4 $5.07

|

Costershire, Marinades mélées Caster, Hale & Cieselon la qualité. sec
sicmen, $0.09 3 $4.50.

ca $6.10
BONNE OCCASION. — Les personnes désirant ‘

{acheter des marchandises de nouveauté de pre-
mier choix, d'un goût exquis, nous ne saurions i
trop conseiller de faire une visite au magasin
de M. F. X, Lepage. Nous avons rarement vu
un assortiment de marchandises, de soieries
noires et glacees, d'article de toilette et de
fantaisie aussi complit. Quand on visite le ma-
Basin de M. Lepage, on ressent malgré soi un |
véritable malaise: on ne sait trop comment
faire son choix. Tous les articles étant de pre- |
mière qualité, on ne sait pas quoi acheter. :

D'ailleurs, il est un excellent moyen de s'en |
convaincre : c'est d'aller faire une visite à cemagasin. Pour peu qu'on jette un coup d'œil
sur le bel gssortiment de marchandises de
nouveauté, on ne peut s'empêcher de faire quel-qu'emplète, Allons-y et voyons.

COUR LE POLICE.— Caroline Pepin se plaintque son beau-frère interprète un peu trop lar-gementles privilèges de la parentée. Elle luifait fournir des cautions de sa bonne conduitepour les prochains six mois.
Un grand nombre d'effets ont été saisis parla police et apportés Aujourd'hui. Ces effotaproviennent de visites faites au domicile deChiquet. D'autres objets ont aussi 6t6 remisvolontairement par ceux qui les avaient acha-tés.

AU BON MARCHÉ.—Le magasin de MM, Mont-

COUR DU RSCORDBR'— Mary Drumna est up 
 

MARCHES DE NEW. YokK

23 die
Or fermé 1104.
Coton 15].
Fleur saus changements decluifs

ondes, $5.00 {85.00 1 troj.

|

Essence d'Anchoix, Marinade Golman, Gétatinr.l'erlasse nominal: de $5.05

|

Epices de toutss sortes, Poudre à Püte de Burkre,Biscuits en grande variété, Amandes, Av lines deGrenoble, Macaront Yermincelle, «te, otc Etune foule d'antres articles.
Je ne Inisserai pas passer cette Occasion sansoffrir mes plus sincères femerciments a «oun quim'ont accordé leur patronage depuis l'onverture“le mon établissement et à coux qui mont eu gine.vecettes

|

™®! donné un libéral encouragement, et j'ose espe

 
10,000 mts; ventes 14,000 its. à 5,15 et 5,40

|

Fer que cel encouragement ct ce patronage ne mepour supertine de l'Etat et de l'Ouest ; 5,95 à 6,50 feront pas de nitôt défaut. Je Mm'éflotcerai toujourspour commune à extra choisie de l'Etat; 5,55 à 4,50 de mériter qu'on mele continuepour commune à extra choisie de l'Ouest.Fleur de scigle forme.
Marché au blé tranquille; recettes 9,000 mots,Ints ; veutes 26,000 mts, & 1,37 et 1,40 pour No| du printemps; 1,45 à 1,47 pour le rouge del'hiver et le jaune de l'Ouest, 1,14 pour blanc deMichigan.

ARTH.J. TURCOTTE,
Bue St. Joseph, St. Roch.

Vis-à-vis le Couvent des
Sœurs de Ia CougrégationQuébec, 23 déc. 18%0,

Selgle calme : recettes 500 mts: ventes 300 mu. B L ANcs DE C0M PT E
du l'Etat, à 1,10,

| Blé-d'Inde un peu plus ferme; recettes 13.600 L34

wile dsVoutTe À 140076 pour nouvran

|

LIVRES DE LETTRES.Orge calme; ventes 800 wits, de l'Etat, à aie.À voine ferme ; écettes 10,000 tmts : ventes 21,-000 mts, à 60} et Glic pour l'Ouest ; 62 à 62 pourl'Etat de l'Ohio.
Lard calme ; ventes à 19,00 et 19,50 pour nou-Veau mess,

Saindoux calme, de I14 à 123 pour steam, etj123Pour kettle rendered,
Beurre terme,
Fromage tranquille.

Brouillards,
Journaux,

Livres de Caisse,
Grands Livres de Compte.

Livres de Copie de Lottres et
: Comptes.

Nous avons en mains un Assortiment considé-
rable des articles ci-dessus ot toute commande deréglure et relure sera eXécutéa sous le pins courta
délai. ’Déces,

À St. Augustin, près du Calvaire, vendredi ma-Dale 73 du courant, Madem iselle MagdeloinoDoré, agée de 86 ans,
A Rimouski, hier, à l’âge de 85 aus, M. Lange

—.

Annonces Nouvelles,

EN GROS OU EN DETAIL.
A vendre par

J. & W REID,
No. 40, Rue St, Paul.

Québec, 23 déc. 1870.

FETES DE NOEL.
 

 
VINS ET ÉPICERIES.  POISSON A VE ES soussignés ont maintenant cn mainsl’un desu — NDRE. ias eucale et menteurs sesortimentaARENG No. 1 de Labrad 3 piceries en cette ville, qu'ils offrent à es prixdo ° d’Anticosti très raisonnables. 'do Ordinaire.

— AUSS!—morue de Sable, sèche.
ViNs,pureVerte. LIQUEURS, et :Bay St. Paul Eols,

FRUITS FRAIS.Cod sounds, etc. Tous très convenables pour is saison.BOBRRT ein,
ROBERT SHAW & CasQuébec, 24 déc. 1870. Core ‘ | Basce-Ville.Québec, 13 deo, 1070.—3¢
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POUR LA

VENTEA BON MARCHE|'ENSEIGHE DE LA FEUILLE D'ERABLE
No. 53 ¥

i CHENE
0. 53, Y, No. 53,

J. :

=

  

NiAl RUE ST. JOSEPH, i! ve RUE ST. JOSEPH,
P| ST. ROCH, Jad ST. ROCH, MARCHAND-EPICIER, EN FACE DU PRESBYTERE.No. 38,‘ Rue de la Couronne, St Roch, Québec.

"AI le pluisir de pouvoir offrir à tuvs pratiques et'au public une OCCakion entre autres d'acheter à très
J bon marché des Epiceries, Vina et Liqueurs de premier choix. Je suis convaineu que l’on ne
wanquera pas de me faire Unegrisite, ot j'ai aussi la conviction que tous ceux qui me feront l'honneur
d'unevisite seront superlativement satisfaits de leurs achats.Je sournets ici une énumération de quelques-uns des articles de Tucs importations,

  
PPELLENT l'attention de leurs amis et du public sur la Contintation de leur vente à bon marchépendant quelques semaines encore ; mais ila font remarquer en même tem pa aux personnes queveulent avoir des Marchandises aux prix mentionnés dans la liste ci-dessous du se hâter, vu que ceseffets s'écoulent très-rapidement. :

IN Nr v
i

en

GENIÈVRE. | CHAMPAGNE. Les Winceys a 5d 1a vy, valant 7] : nous en avons plus que pour huit jours seulement.

Genièvre de DeKuyper, ; Champagne Moot & Chandon, Les Alpacas Cordes 080 valant 16,

Do Henkers, | Do Bceau Vert,
Les Flanelles Rouges de 10d,, ‘18, 3d

Do Old Tom, 20 Do Ureqnetat Lesneval, Les Flanelles Walsh Blanches de 1a, 3d. valant zs.

Whiskey Kcossaix, ! Do Ivroy,
Les Merinos Francais de 1s 10} d, valant 2s. 9d ,

Do Molson,
Du Adolphe Collin, Les Belles Couvertures Blanches de 65. 104 d,, valant ys.

.

Old Rye, .
Lo Sparkling Mosell-. De cos cinq articles, nous n'en avons poursuffire aux demandes que pour unu quiuzaiue de jours

Whiskey Toddy, Buxat, Halliday & oi:Hhum de la Jamaïque,
bu Demerara,

seulement,LIQUEURS.
Qe

Les Draps de Pilote de 26 6d, valant 4s.
Orbady Italienne,  Anicette

Les Wator Proof de 25. ad, “38. 9d,
EAUX-DE-VIE, Curaçao,

Les Velvetines de 28 3a.
En bois Maraschite, | Les Tweeds Canadiens de 35. dk, bd.

Eeau-de-Vie de Jules Robi
; | Les © € de 35. 9d + 5,

«eau-de-Vie de Jules Robin,
K& Bois : Les Imitations de Mouton du 55 6d. valant 7s, od.

Lo Henuessey, Liqueur su Citron, I Les Whitney de 2s. 6d., voulant 38. 6d.
Do Chalonpin. Do Fraise, | Les Imitations de Loutre, d'Astracan, de Chieu de Mer, ete, etc, |

Do Sayers, | Du Framboise, De tousces effets, la quantité que nous avons en mains est trés-limitée, et les acheteurs qui v-u-
an. till ' Da Pepermint, etc. {lent en profiter feront bien de s'empresser d'acheter, vu qu’il Y à plusieurs sortes de Marchandises qu'on

Io 1e ASÛTion
-

>, . rj

“du Caisses des mêmes Faux-de-Vie ci-baut men- ! FRUITS. | Re peut remplacor à aucun prix.
tivnnées importéns par le rOUssigné à 87 50

VINS.
Yiu Oporto de Oùtrev, Crest ot Ci
Do rouge du Ysasis,
ins Bourgogne,
De 2 grappes,

“

Raisins so»
|bo >
iDo .

Do vu lit, en boîtes, àoett
Do «+ Valence, #4 4 de bottes.
Orange, Citron, Bormes,
Confitures, Marmelades,

MONTMINY & BRUNET
03 N'oubliez pas l’Enseigne de la Feuille d'Erable, Rue St. Joseph, No. 53.Québec, 24 décembre 1870.

  

Do 2

Do à €
5 boîtes de Thé de différentes marques à 10 pour

= >

bu 5 :
velit meilleur marché que les prix ci-devant.

°

Du Chateau Lattit-
—_—

!

Do Chateau Morguu,
Fromage: de Gruyère, auglais et awcricain !

pl )
’

Be Sherry qe ph w, Crau
Sauce, Marinades, Chocolat. etc, ete. |

° — - Q ¢ 0

a) do «+
bo do Colli,

To Aussi—
|

Do du Ysagi- 300 boîtes Raisin à 6 sous la livre

Le syndic officiel a vendu aux soussignés l'immense fonds de nouveautés
Depuis }ncendis, j avais eu de pruneabord l'intention d'abandonnerles i de tous genres, qui appartenait à

allaires, Mais je me suis décide ensuite à continuer, et j'ai pu donner une at-.TLEeToSEMM BERNARD & HEMOND,J. A, MAILLOUX, | No. 4, Rue St. Jean,
Marchand-Epicier.

A UNE REDUCTION DE PRES

80 pour 100.
: En conséquence les soussignés informent lespectueusement leurs nom-breux clients et le public en général. qu'à partir du 26 du présent mois àaller au ler mai prochain.

Quebee. 24 dec, Ino

ente Extraordinaire

ILS VENRONT SANS RESERVE
tout ce fonds de Marchandises. pour environ la moitié de sa valeur

n MMENSE AVANTAGE POUR LE PUBLICARCHANDISES bill,Les Comnmunautes rellgleus *x, des cotmites des Dames charita es el lespartieuliers trouveront % l'ancien établissement de MM. Bernard & Hemond

CHEZ

 

DE

      
; UN assortiment complet de draps, étoifus, sciertes, lainages objets de gout et«dé fantaisie, toiles, ete. te. ete, à un taux de pros de Su pour 100 de ta| valeur réetle.

N. B. Les soussignes devant hvrerte dit établissement au ler Mai po-chain, feront d'énormes sacrifices pour vendre d'ici à ce temps, tous lus effetsqui composent ce fonds de marchandises des plus variéesLe public est respectueusement prié de visiter te dit établissementUDOHERTY & CIE, … GUAY & Ci
P.S. Aucun livre Je Sompla ne sera ouvert, et toutes les ventes se feront

POUR NOEL

s
s

COMM ENCÇA NT
Québer. 24 décembre 1870+

Mercredi, le 21 courant. "x
CADEAU!
 

 

O'DOHERTY X CE. annoncent lespectueusement que leur venteannuelle

A BON MARCHE
Commencera Mercredi le 21 courant. |

Afiu de faire de ln place pour une importationcomplète de Marchan- 0 Tym + arrdises du Printemps et commela saison est fort avancée, ils se sont décidés| J PETIT M \NZF 1
à marquer toutes LEURS MARCHANDISES A DE SI BAS PRIX que| | J J IL il ,

L

: ‘ente Ta être vraiment considérée INE VENTE] .SANS RESERNEENCNE EN\dere, comme T e plus magnifique, lo plus élégant, le plus solide des

LANG WI Yor *. À eo. 4.

.Ln réduction dans les PTIX comprendra tout le fonds, qui est un dsMOULINSA COUDRE:
idérables de la ville. bien assorti dans tous les genres de NOU-

plus considérables de la ville. len as: ] g - L vlout de nous arriver un lot du ces moulins tosedu _
"15 « . Cat sy “y a ‘ 1 y Y La oo 8 » public. L nuoublement d'une ww

\ ELLES MARCHAN DISES E I EFFETS DE SAISON. et qui sera | incomplet s'il n’y à pas an Moulin à Coudre, Nous cn avons de toutes variétés, avecTables5
Vendusaus restriction AU COMPTA NT. et avec Tables émaillées, ote | ote’ bo Va a a OL LL. . | — AUSSI —

312,000 deSoieries Noires ot de fantaisio au prix coûtant. :
. Il nous est arrivé un assortiment extraordinaire de Machines à Coudre de

310,000 de Flanetles nnies ot de fantaisie; Couvertures nu prix

|

Wheuler & Wilson, le nouvelle Midi. de Gardner, colleade Singer, Williama. coûtant. Raymond, etc., eto.

s Cette vente sera strictement au comptant : à ces prix-là on ne peut | Nous faisons invitation 1 108 pratiques il dl public de venir les voir.
prendrele trouble de faire des entrées dans les livres. |

O'DOHERTY & CIE |
Québec, 20 dtc, 1850

tout genre, Machines
Grover, Baker, Home,

 

Le © Petit Wanger Polka sora présenté à touta personne qui achètera une machine de ce nom,

WOODLEY & Cle.,
No. 26, Rue St. Jean, Québec.

AVIS SPECIAL.
Nous allons reeuvoir des Moulins à Tricoter Gardner, dans ln première xemaiug de lauvier 1871,

Tembleurs et Verres à Vin. Papier d'Enveloppes ol Sacs à Epiciers. , a .
Ursation de Tombieur Verres à Vins, J EN soussignésont en mains un assortiment com. Le Prix de 108 Machines ne sera que $10.00.

en
J

F. 0 VALLERAND, marchands de nouveautés ct sateen. REID

rix. plet de Papier d'Envelmppes et des aX en’ Woodley & Cie.

No. 40, Rue 8¢. Paul. |

No. 6, Cite Lamontagne,
*t No, 14, Rne Notre-Dame, Basec-Vilic.

A vendre par Papiers de Moulins de Lorette, pour Epiclers, :

Qnébec, 21 déc. 1870, Québec, 23 déc. 1870. . Québec, 12 déc. 1870, .

0

xSAISON DES FETES.| GRANDE VENTE A BON MARCHE,

JOUR DE L’AN.

  

Annonces Nouvelles,

NOUVEAUTES
LUBLIN ET D'EDIMBOURC,

“POUR LA SAICON-DiS F TRS
F. X. LEPAGE,

Neo. 84, Rue de is Céurenne,
l'honneur d'informer le public et ses amis

A qu'il vient de recevoir peur cette saison une
consignation considérable de Marchandises de
Dublin, d'Edimbourg et de Loudres. .

11 appelle «spécialement l'attention sur Pénumé-
ration des articles suivants;
Drap Noir tout Laine, Drap Noir Union, Casimire
Noir tout Laine, Tweods Auginis, Tweeds Cana
diena, Cobourgs noirs et de couleur, Alpacanoir
et de couleur, Indieunus, Coton Jaune, Shirtin
Long Cloth, Coton Barré, Coton Croisé, Coutil de

 

i

4

4

Coton et en Fil, Cotun à Drap, Toile à Drap,
Rubans, Soivs Glacées, Fleurs, Baa, utc, cto.
Un lot considérubl: de Flanelle rouge, blanche,

et do fantaisie, Drap Fouls, Deuble Foulé, Drap
de Castor, Drap noir, Ecossais, Couvertures de
Cornwall, Merinos Prançaie, Etoffes à Robes, nou-
veaux Châles, Plaids Rcosats,Echarpees Ecossaises,
Etoffes à Manteaux, Velours, Soies et Poplines,
Gilets en Velour et en Drap, Caleçona et Camisoles
en laine, Gants, Crémones, Chemises, Cravattes,
Bretelles, Cols, Poignets nouveaux patrors, Colle.rettes et Nuages.
Nouveaux Châles venant justement d’être reçus
Tweed de l'Ouest d'Angleterre,
Drap de “ “
Drap Bleu et Noir poilu pour Habits et Pea Jucket.
Une cuisse de Garnitures.

Vêtements de Dessous pour Messieurs.
Des meilleures manufactures, fiits & ordre, detoutes les grandeurs.
Bouneterie et Gants faits à ordre à Lendres «t en
- Ecosse.
Et une foule d’autres articles Qu'il werait iimpos-sible d'énumérer,
Il compte sur une visite particulière et de ses, bratiques et du public de Ia ville et de la Compa-| gnis-

  

 
F. X. LEPAGE,

: Marchand de Nouvesutis.
i Qeébec, 24 déc. 1870.

Argent Anglais et Améri-
| cain Demande.
LE soussigné prendiaïdel'argent Anglais et,Amé-ricain jusqu’à nouvel avis aux taux suiveænts:Les demi-piastres et les trente sous, à 5j d'es-
compte,

Lue 3 centins, les six sons et les 12 sous à 9 d'escompte.
Les Greenbacks sont achetés et vendus aux tauxles plus avantageux du marché.

i JOHN FISHER,! « Courtier.
‘ No. 40, Rue St. Pierre,

Québec, 22 déc 1870.—7s

| CAFE!

|

CARER!
ENANT d'ètr- requ, ube provision nouvellede Café Moulu d'Ewing, meilleure qualité auxprix eu gros ct en détail

 

1. FISHER, Agent,
Et anset Agent de ln Fabrique Canadienue de‘ Liére. Des échantillons peuvent être vuz à mou; burean
Québec, 22 dec 1870 ay

CTRERNES | ETRENAES 11
—

1870-1871.
+;

 

Achetez un vous avez reellement
de grands avantages,

DS bl Vdks —

JACOT,
BIJOUTIER-HORLOGER.

RUE DE LA COURONNE, SP. ROCH.
(Cest de tuagasin où vous aurez Certainement demagnifiques Biioux, très nonveaux

AU-DESSOUS DU PRIX COUTANT
Dounez-vous lu peîne de venir à Nt Roch, au

 

No. 37. RUE DE 1.4 COURONNE.
(Bâtoases Mailloux.

Vous y trouverez des étalaiges lea mi<nx asaniis
MONTRES D'OR ET I'ARGEN I

! CHAINES EN OR,

BIJOUX EN Tuvs GENRES
SETS EN JAIS,

JUNCS ET BAGUES, ot ute ete,

Qui aient jamais été importésen cette ville.
KG Venez faire une visite vt choisissez vos iprésents

i
F. JACOT,

Rue de la Couronne,
« Mâtisses Mailloux )Québec. 22 déc taTu

Acte de la Faillite 1869.
* Dane l'affaire de

GRAVRE & BELLEAU.

Faillis,!
CE soussigng, kL HENRY WURTELE, ai été!Hommé syndic dans cette affaire.Les créanciers sont notifiés de filer leurs récla- |{ MmAtions devant moi d'ici à un mols et sont par lesrésent notifiés que les faillis ont déposé à monbureau un acte de composition et de charge àêtre cxécuté par lu taajorité en nombre de leurscréanciers, représe ntant les trois quarts en valeurde leurs dettes, Rujet à être calculé en vérifianttelle proportion, et dans le cas d'une oppositionau dit acte de composition et décharge dans lestrois jours juridiques qui suivront VENDREDI, Je20e jour de JANVIER 1871, le syndic souseignéagirm en vertu du dit acte de composition et dé.charge suivant sa teneur.

R. HENRY WURTELE,
Syndic Officiel,Québec, 21 déc, 1870.—<a ‘ ce

NOEL,XTJOURDEVAT,
CADEAUX SPENDIDES,
VANT d'aller acheter ailloure les cadeuvx quevous doves faire, venes donc, s'il vous plait,faire une visite au No, 44, rue le Couronne,droit en face de l'extrémité est de ia res Ste. Mar-guerite, St. Roch, deuxième porte de M. Pierre Al.» COnfiseur-patissier. Vous Y trouverez la plusJolie collection qui su puisse voir de jouets d'en.fants, d'articlen de fantaisie, d'ornement, de figu.nes ete,on Poroslatoe, d'inett Entente de musi.Que de toute sorte, le tout » ialement digne deVotre attontion, pee “A. PARÉ à F .Qudbey, 19 dec. 1070. MERE
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CHEZ

“LÉGER & RINFRET.

  

! so. . . .| Mérinos Français depuis 1- 94 ct

CADEAUX

NOEL

JOUR D. L'AN.
UN escompte considérable sera don-
né en cette occasion, excepté eur les
gants de Chevreau, nos pratiques
ainsi qu’à tous à nos acheteurs au
comptant. L'assortiment est bien
varié dans les divers départements.
Il se compose surtout de Marchan-
dises de Fantaisie et d’Etape, de
meilleure qualité, achetées sur les
Marchés Européens.
Nousoffrons de la Soie Noire im-

portéedirectement de Lyon,(France)
du Gros Noir de France ou Suie Cuite
étoffe qui est considérée comme la
mieux portée, la plus fashionable de
l’époque.

Popeline Noir et de Couleur.
Gros Grain Noir et de Couleur.

Moire Antique Noire ot de Cou-
eur.
 

Etofte à Costume Alexandra, ache-
:tée à Paris avant la guerre et en
grande mode actuellement à Lon-
fdres et à New-York.
“ Cordé de Bedford pour robes. tout
à fait nouveau

Robes,  Habillemuents viérute-dans l'Etablissement pat les meil-
leures faiseuses,

100 Pièces de bonne Inde.
‘très convenable pour cadeaux.
| Les contenus de:30 caisses de Ma,
chandisesconsignées à notre adresse.
seront vendus aux prix suivants -
! Drap Noir à 25 3d. valant 3s 9d
Drap de Pilote à 3s td. valant 5.
Drap Castor de Moscou à {4 Xd. vu-

; lant 6s 3d.
Tweed à 9 113d. valant 4 34

au-dessus,
! Wincey depuis 5d et au-dessus.
; Flanclle tout Laine de Md et au-

dessus.
Flanelle Shirting de goût à 1s 3d.

valant 1s 9d.

100 Paires de Couvertures seront| vendues à 20 pour cent au-dessous| des prix ordinaires.

 

 

Coton Jaune à 3d la verge.
Shirting blanc depais 54d et au-dessous.

50 Douzaine de Nuages depuis114d et au-dessous.
eeeo>rame

Une variété considérable de Boî-tes de Fantaisie, Albums, Eventails,Boîtes à Toilettes pour Dames, trèsconvenables pour être offerts en ca-deaux de Noël et de la NouvelleAnnée. : :————
Une caisse de Gants de Chevreau,qui vient d’être reçue.

CHEZ

No. ¥, Rue do In Fabrique,

UAUTE-VILLA 
Québec, 28 déc. 1870,

BON MARCHE

LBEER & RINPR&T,

ng
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Acte de la Faillite 1869.| MUSIQUE NOUVELLE. |Dans l'affaire de Oh! par Prtié, 06me fais pls Souf,PIERRE GIROUX, dv Bt. J Chryiostdme,
“an Ch Fa Jelie Romance. Prix, 35 ota.

E failli m'ayant fait uno occasion do gs biens, LES LANCIERS DES HOMMES GRASles créanciers sont notifies de se rend. : A mon
bureau, dans ‘la Cité de Québec, HAMEDI, le Lancier Nouveau « Original,Te jour de JANVIER, à Hi heures A. M, pour PRIX 30 cta.
recevoir um rapport de soë affaires ct nommer un En vente ches 30 cts.
8 ©, .
vod R. HENRY WURTELE, A. LAVIGNE,

Marchand de Pianos ot de Musique,
: asi, Be ‘

Bâtisse de

l
a

Banque d'Epargnes.
Québec, 14 déc. 1870.

Syndic ad interim.
Québec, 23 déc. 1810.—85

Acte de la Faillite 1869.
Dans l'affaire de
 

   CHOUINARD & FECTEAU, aa RBCS
Faillis. NL NT eee

Fae Monin aiutmommtSymianor one || ND EMA f SEIGNEURIALEJ de Montréal, ai été nommé Syndic dans cette
affaire.

Lea créanciers sont requis de me filer levrs récla- AU
mations d'ici à un moir «t de so réunir à mon -bureau, No. 401, tue Notre-Dame, dansle ville de Fonds d’Emprunt des Townships.
Montréal, LUNDI, le 83e jour de JANVIER A. D. , — .1871, à ONZE heures de la matinée, pour l'inter- | Abe que, par un ordre en Conseil en date; , affaires ; du 30 Avril 1869, il est résola que pour ce qui
oga des rrangementàe laFaillitecapénéra sement des regarde les réclamations des municipalités sur ce; ; is d'êt é-

|

fonds, les livres en seront fermée le 31 DécembreMapringran,rl€ présent requis d'être pr de la présente année, avis est en conséquence parCHA RLES BAILLIE le présent donné que toutes les réclamations pou-8yndic vant d’une manière quelocnque modifier la distri-‘ A bution de ce fonds devront être transmises à ceMoutréal, 20 déc. 1870.— 23 déc.—3¢ bureau le ou avant le jour susdit. après lequel ilActe de la Faillite 1869. reafacune modification daus la distribu-

 

   

Attention! Attention
: UN ASONFFINENT DES PLUS RICHES

VERRERIE, POTERIE, PORCELAINE

 

4 25.ET 80 POFiR; CENT D'ESCOMPTE,|:
LES ARTICLES SUIVANTS SONT:

Lampes de Table, de la, 9d. à $30. Carafes découpées et prensées de touts description.Chandeliers, de 1 à $s0. Verres “ 0 “
Luatyes en verte, de 25 à $100. Plats 6 “« i“
Lanternes pour Ktables et Mouling, de 1 A $60. Carafes à l'eau < “ “Lampes pour Navires. Verres à paite i “

Verres à Vin, 3 Champhgue, Liqueur, Claiet ct à
Bière, Anglais découpés ot unis.

Vaisseaux pour le Beurre, la Crème, les Confitures
et l’eau.

Ornements de Fantaisie de toutes descriptions.

Becs, Cheminées et Mèches de toute description.Set à diner, de 10 à $100.
Set à déjeuner, de 4 à ÿ40.
Set à Thé, de 2.50 à $35.
Bet à Dessert, de 6 à $8U.
Set à Toilette, de 1 & $25.

— AUSSI —
Un ifique assortiment d'effets de Paros, Pote à Fleurs du toutes grandeurs, Abats-Jqura de.tous les Patrong, Théières des Manufactares Anglaises ct Cauadiennes, Huillers plaqués des meilleursmanufacturiers. Dans l'affaire de ; JOHN LANGTON,CHOUINARD & FECTEAU, * Par J. SIMPSON, |

Faillis. Département des Finances. Auditeur.

Vente du Fonds de Banqueroute,|ermrimiseese
ES SOUMISSIONS®pour lachat du Fonds de
Commerce et des appareils de létalage du

magasin appartenant à la faillite ci-dessus men-
tionnés seront reçues par les soussignés jusqu'au
soir de MARDI, le 3 JANVIER prochain, Le
fonds est dans un excellent ordre et très bien
Assorti et est estimé par l'inventaire qui en à été
fait à au-dessus de SIG VOS 11 sera soumis à ins-
pection depuis le 26 du courant jusqu'au 3 de ;
Janvier prochain à la vi-devant place d'affaires des !
faillis, à St. Koch de Quebec, et une copie de l'in-!
ventaire pourra étre vuect toute autre information
obtenue sur drengude un Bureau du Syndic.

Les persunnes qui feront d'autres offres qu'au
comptant voudront Licn donner les voms de leurs
cautions. La plus haute ni aucune des soumissions ‘
De scra pas absolument acceptée.

CHARLES BAILLIE,
Syndic.

|
i

|
|

 

   401, Rue Notre-lramue, !
Montreal, 22 déc. 1571 4 23 déc —lof

 

— oo Ce PE —Acte de la Faillite 1869. #3
Dans l’affaire d-anmsesTAPIS, FTOFFESÀ RIDEAUX,E.soussigoi, NO HENKY WURI ELE, de Que-
J bec, ai ste tenn Syndic dats cote affaire, ;
Lès ercauciers sont requis de filer leurs rectama- N

tiuns devant mon d'ici à Un mois, et Utie réunion ;
des dits créanciers anta lieu à mou bureau, Rue St
Pieevr-, Quetree, VENDREDI, le tac Jonr de JAN-
VIER prochain, Lid Loaves AM. pour d'interr-
satoite publie da Failli et ir reslement des affaires
de la Fuillis nu vénéral

ii HENKY WULT:LE,
Syudi Officiel

 |

)

 
 

  

NUS offrons en voute à des prix trés réduits
les Tapis suivants -
Tapis de Bruxelles
Tapis de Velours.
Tapis de Tapisseri
Tapis Kiderminster
Tapis Ecossais.
Lapis Union.
Tapis de Fentre.
Tapis de Manille.
Tapis pour Escaliers.
Toile Cirée Anglaise pour l'uagtiets,
Nuttes de toutes copiers,

Québec, fu ds pete en

Acte de la Faillite 1869.
Dans l'affiane di

N.PVACIENEAULDE & (x.

— étssi —
Etoiies (ordées (Hepé) pour Hideaux
Damas : =
Moires, Mousseline, ct.+
Franges. Mirais, Galons dde Soi.
Cornishes eu Cuivre.
Glands.
Tapis de Drape vt d+ Damas pour Table ete,

En vint chez

ABR. HAMEL & FRERES,
Rue Sous<de-Fort

Faillis,
E, souesigue, K . ENRY WURTELE. de Que-,
bee, af ere nommd syndic dans cette atfir-,

Les créanciers sont rs quis d- filer betes ris lama- »
tions devant moi divi 4 wn mois ét une réunion ‘
des dits Créanvisre aura lien au Palais de Justiv,
3 Québec, LUNIn. 1-15 JANVIER prochain a 11
heures AM. pour l'intérrogatoire public du Failli
ef le tectement des affaire < de la faillite cngent. Québr:-, 6 déc 1874, |

val

LL VEXRY WURTELE

Svndre Chie:
Jueoh et

Acte de
Dans l'affaire J

la Faillite 1869.    GORGE BFLLEAU RZ
Failli. , EFE Failli 1 ayant init un cession de nes Liens, ; ; essles créanciers sont notifiée d- sassembler à  £*

mon bureau, No. i7, Roe St, Pierre, Québec, JEU- C O R P 0 RDJ,le 29€ jour de DECEMBKE 1876, 311 HEURES i
A.M. pour recevoir l'état du ses affaires et nom- |
mer un Syndic. ;

ATION
QUEBEC. |

was Bureau du Trésorier de la Cité,
Acte de la Faillite 1869.! ND vinrns© 0 HOTEL-DE-VILLE,|
C. McDONALD & FILS, en liquidation, et wu.! > |M. McDONALD, individuellement. I Québec, 30 Nor. 1870.villi, |

E, soussigue, WM WALKER, de Quebec, ai été FONDS C 0 N S 0 L | DESnommé Syndic dans cette affaire. ;
»Les créancivre sont requis de filer leurs réclama- ! . TT a 20tions devant moi d'ici à un mois, et sont notifié;

À

VIS est par 1e présent doune que l'intérèt feude se icunit à mou bureau, No. 17. RUE ST LA annuel à raison de xept par cent par année, :PIERRE. LUNDI. 116 JANVIER1879. a MIDI, S07 Iv Funds Consolidé, clussca À etB ot de Debra. |pour Viuteirogatoire public dex faillis et pour lar. | Lures, classe C., émanées enivant l'Acte 33 Viet. !rangement des affaire ce la faillite en général. ; chap. 56, seront payés à ce bureau le ou après le |WM. WALKER, 2 Janvier prochain. 1Syndic Officiel. Lelivre de transfert de ce fond sera clos depuis' le 16, jusqu'au 21 Décembre, ces deux jours iuclus.
| L E. DORION, || Trésorier de la Cité. |
i Québec, 3 déc. 1870.—im

,

R. HENRY WURTELE,
Srudit ad interim.

Québec, 14 dec. 1870.—25

Québec, 13 déc. 1870 .—2u

AVIS
ISTdouné que daus le Conr Supérieure à Québec - 3 ue Gak District de Québec, Province de Québec, Dame ATELIER DE MEUBLESMarie Anne Samson, épouse de Fabien Soucy, | — *Fourgeois, de la Cité de Québec, a, le dix-neuf de |Novembre courant (1870), institué une action en Jséparation de biens contre son dit époux, sar leBuméro 1649, rappurtable lé trente Décembre pro-chain

‘AI l'honneur d'informer le public et men pra-
tiques que j'offre eu vente un Assortimentexceptionnellement choisi de Meubles de toutes

sortes, de tous patrons. Ces menblea ne laissent
rien à désirer de plus complet sous lc rapport de
l'élégance et du fini et quant aux prix, je nail. . qu'un mot à dire, c'est que jurqu’à aujourd'hui laQuébec, 29 nov. 1870.—Im | pratique m'a toujours fait observer qu'ils étaient| excessivement bas en comparaison des autres.

; L'ASSORTIMENT CONSISTE EX :
MEUBLES DE SALON—Sofas, Chaises Cana-

pés, Tables de Centre, Tables à Cartes, Berceuses,
* - br

. _. { etc, Tabourins en Acajou, en Noyer Noir, Gris,ï 1 Simples, ou avec Sculpt res, avec Convertures en-(, . | velours Crin et Damas,

 

PELLETIER & DUCHESNAY,
Procs. ne la dite M. A. Samson, |

 

 
MEUBLES DE BALLE A DINER —Hofas,

|

Lettres, etc, payées d'avance, voie de:Danapés Chaises en Canne, Tables à Diner, à Cou-> = ; lisses, Buffets de toutes grandeurs et de toutesQuéber, Déc, 1870. | formes, avec ou sans sculptures.

Couchettes de tous modèles, en Noyer de toutesvariétés, en Acajou, Commodes, Uarde-Robes,Can
A V1 S . apés, Berceuses, Prie-Diew, Chaises-Canapé,Tables à Toilette, Lavemains.LA BANQUE UNION du Bas-Canada v'adreusers | ©

8

Totlette, ar mains.au Parlement de Ia Fuissance du Canada, à sa | ‘prochaine sessiun, afin d’obteuir un acte pour com- | Une

 

tinuer la charte actuelle deladite Banque, en con.

|

d'UYlIté et de fantaisio, …formité aux dispositions de PActe du dit Parle. MO" Prix tds modestes. iment, passé à sa dernière session, intitulé : “ Acte F. AREL & Css, Meubliers,oon croant les Banques et Institutions du Ban. | ’ Rue St. Panlqe >8; et aussi pour ameuder la dite charte au sujet! Québec, 7 déc. 1870.u montant et da paiement de son capital, exer. {ioy=.cite des droits de priviligos & des Exranties® qui Apeuvent s'obtenir des connaissements, réçus de |us ot documents formant titre, otpour d'autres ns.
(Signé)

MORUE FRAICHF,
HADDOCK, etc.,etc. ,  

Huile de Charbon de la meilleure qualité:
P. E. CACNON DE BELLE-ISLE,

Successeur de JOHN PYE.
Québec, 2 déc. 1870.—5m

Tableau indiquantl’heure du départ | DERNIER AVIS.
 

ORNEMENTS DE FANTAISIE|

 

     

   

AVIS PUBLIC

ON DEMANDE
10,000 ACHETEURS AU COMPTANT

PENDANT LA

AISONDES FETES
POUR ACHETER NOTRE SUPERBE ASSORTIMENT,

LE JLU§ ,CONSIDERABLE EN CETTE VILLE,.

LE TOUT CHOISI AVEC LE PLUS GRAND SOIN. .

Prix plus Bas que dans aucun autre Etablissement.
—INT. B.—

RAISINS, (pour la Cuisson) de 4d à &d. la livre. |
RAISINS d Corinthe, dont Ja qualité ne peut-être surpassée, 3d. la livre
RAISINS en Grappes d'Alineria, très cheisi, 1s. 3d. la livre.

VINS! VINS! VINS
16 par Cent plus bus que les prix ordinaires, au Comptaut.

ar
te

 

 

; 900; 5.00 ‘Québec-Sud, deux fois par

* 5.00 Rive Sud (Ouest), Saint-

_ 8-00 Rive Nord (Ouest), Ste.

: 8.0u Rive Nord (Est), Beauport,

MEUBLES DE CHAMBRE A COUCHER :—

|

Peur la Havane et les Indes Occiden.;

grande quantité d'autres Meubles de Goût,

|

Par la ligne canadienne, v endredi (d) 2.30 |
Par la ligne Cunard, ois New-York,

«Bacs des mailes per les chars ouverte

b- do do
doVENDRE. ©

ln Poste 15 minates avant la clôture de chaque

 

 

 

 

  

>= AUSSI —des Malles. OUS ceux qui doivent aux Bivus des Jésuites

|

BOITES DE RAISINS OE 70h... 3s.Burrav pa Posts, Quisse, Avril 1870, sout rar 'v présent notifiés POUR LA DER- “ “ WlboooLLLa Bs
~ ne NIERE FOIS que s'ils ne payent incessamment ! a “ ND ilsBUX agents soussignes, les rentes ct arrérages qu’ils | = frise - ;Dos. MALLES, “ CLoruee. doivent, ils seront trés certainement poursuivis: FAITES NOUS UNE © ISITE.{ Sans aucun autre avis ot sans distinction de per- o | CL ; ;——— —_ | sonnes, FEEU tS.- Bouquets de Table et portatifs fournis pendant l’'Hiver.

A.M.P. M, ONTARIO. AMP NM, HUOT & LARUE,9.00 Ottawa, par chemin de fer, Québe J 87 ° Agents. Ê'TAI1.E EN 1 s36.(OR 3.00 ! uébec, 13 déc, 1 TO0SLL9.00 Provinced'Ontario, ça). | 3.00 TTTS Lib a G EO R( { Ë H | _ ( ‘| Equae Agence Générale en Librairie, sEORGE FE Al da &> CLE,4.00 Arthabasks et "Trois-Ri-

ioliber DUBEAU & ASSELIN,

|

ur svt 1e 0. 2, Rue St. Jean,er, She ; Ë he J ‘ , 20 dé ze, __PateraSee ‘Commissionnaires pour la France, la Bel- -owns ; , . ;Richmondjusqua 141 ) gigs,les Etats-Unis et le Canada, P E I [ EK r | y E R I ki SFéul, par chemin de fer, —_
tous Les jours, (a)....….dl 3.00 | NJOUSnvous lhounear danuoncer au public que

°
9.00 Cité de Montréal, par che-: Rous Luvs chargerons de procaror sur com-min de fer, et l’urt, tous wander,nus le plus court délai,ct aux prix desca- | Tooles jours, (@)......... ; {3.00 |talogues, tous Ies vuvrages de quelque genre qu'ils ‘ + ;9.00 Leeds, Migantic, tous les! soicut, imprimés cn France, en Belgique, aux ) r | \ A \jours. 2.2 0000000000) 3.00

|

Etats-Unis vten Canada. Poy , 4 4LA Saint-Giles et St. Sylvestre: NNEMENTS. i i 'mardi, jeudi ct samedi, ABONNEMENTS ; ° ; dl _ Ç Ai ; _ yi .
3.00 Nous nous gccuperous aussi de faire des à bon-

hements à tous lvs Journaux, paraissant en Canada
comme à l'Etranger, nous chargeant d'en faire la
collection et la Distribution.
À M. les Editeurs Canadiens,
Nous donticrous une attention spéciale à tout

unvrage publié en Canada dout on voudra
bien nous donner agence, ot MM. les Editeurs

(a). 22 000es rues
435 Rivicre-du-Loup, rar che-

winde feret l'Est, tous;
les jours (b)........2 2. 7.00

MALLES LOCALES, |
430 Suint-Auselme etle comté:

de Dorchester, tous les; _
jours... une} T-00en. sout priés de vouloir s'adresser à nous pour l'écou-8.30 be umoutet Saint laichel, lement de leurs Publications. Par tes agents actifstous les jours... SUV [et intelligents que nous Pussédons, nous pouvons8.50 300 Bieuville et Lauzon, deux leur assurer, à lavauce, un succes complet et très-; fuis par jour..... ,.... 9.00 3.04

|

satisfaisant,5.30 . 3.00 Lévis, deux fois par jour.. 9.00 3.00 ARTICLES DE FONDS.
HOMANS.

Nous possiédons une grande collection de Ro-
mans, et d'œuvres litteraires des écrivains lex plus
distingués.

°

IMAGERIE, GRAVURE.
Assortiment le plus complet et le mieux choisi

jour LL. Lana , 7,00 3wv
8.00 Sainte-Marie, ete, comté

de Beaucetous les jours, 11.00
2.00 New Liverpool et Sainte

Jean Chiysostome, tous ;
les jours... ......... 3.00

8.00 230 Spencer Covedeux fois par  jours 9.00 2.30 | que l'on puisse trouver dans cette ville.
St. Sauveur et St. Roch, ) AQUARELLES.trois fois par jour,... 8.00 4.00 {Aucun dessein, si ve n'est la Peinture à l'Huile,. , 11.00 2 3y | BE peut égaler la beauté de c-: dessin à l’aquarelle. ,Bergeville et Cap Rouge : 7° Notre collection reuferme, ui. grand nombre desujets. reproduction tidéle desl efs-d'@uvre de Ru-

bens, Parmesan, Michel-Ange, Laphael, Le Pous- |: sin, ete, ct des artistes moder n 8 qui ont vxcells.| dans cet art, tels que Lacroix, Puval, Tesson, Da- :| vid, ete. Cette riche collection +i re Une decasion
Tare aux amateurs de se procurer ce que les génies
ont inventé de plus sublime «t de plus ravissant.
PEINTURES A L’HUILE.

IMITATION, .

Nicolas, jusqu'à Becan-
cour, les luulis, mer-
credis et vendiedis.,.,, 8.00

Foye et Treis-Rivieres,
par terre, tous les jours. Luu

Murray Bay Chicoutimi,
lundi, n.ercredi ct ven-

; dredi................. 8.uy Nous venons de recevoir de Paris au moins 360 !8.00 He d'Orléans, lundis, mer- : sujets différents de cu genre de peinture. Nous |credis et vendredis... --60 | D'ESsairrons pas d'en faire le mérite ici, un volume !: 800 Bourg Louis, St. Haymond | serait à peine suffisant pour en donner une faible |Pout Rouge, Ste. Cathe- lidée, Nous sollicitons use visite à notre magasinrine, mardi, Jendi et sa- ; où l'on pourra se faire une vpinion de la valeur demedi...hve. 4.00 | ces peintures, Qu'il suffise de mentionner que par-10.00 Vatcartier et Lorette, mer- ; mi ceA ravissants petits tableaux, il gen trouve |i «redi et samedi... 2.09 {dou l'original à êté paye plus de 40,000 francs a10.00 Laval «t Lac Beauport, : Paris.
irdi et vendredi... “ou > N i

Charlesbourg, mardi, mer. ALBUMS DE DESSIN;10.00 credi, vendredi et sa «Les personnes qui désirent se procurer les mmo- :: j Medi.LL LL LL. 2.00 , dèles de dessin de tons les genres, Figures, Pay-19 00 Stonebam,samedi... 2.00 \rage, Marine, Flenrs, Fruits, Oiseaux, Papillon, |Animaux, Mécanique, Aquarclles avec traité,genre, etc, ete, trouveront à notre magasin les; différents cours qui sont veux suivis danx les Ecoles !“de Dessin et les Lycées de Paris. ]
Papier Spectre pour le Dessin etl’Aquarelle.|
L'avantage de c« papier consiste “A ce que le |fonds de dessin est toujours fait à l'avance,il ne |s'agit que du choisir uneteinte cn rapport avec le |sujet qu'on veut faire, Ces tuintes sont variées demanière à offrir tous lus effets principaux, tels que

430 BAIE DES Gil \ LEURS.
Bassin do Gaspé, «ome
de Gaspé «t Bonaven-
ture, par terre, lundi,
wercredi st samedi..,..,7 00

4 30 PROVINCE MARITIME|
Nouveau-Brunswick, Ed-
munston, Woodstock etl
Fredericton, par terre,
tous les jours.......….. 7.00 , Clair de Lune, Soldil Couchant, Ciel d'Afrique,Nouveau-Brunswick et Ile Effets de Brouillard, tte, ete,du P. EK, Nouvelle- BOITES DE PEINTURES depuis un chelin|jusqu’à $6.00.

i BOITES DE
3.00 lbrevété 8.G D. 5.

LA GUERRE.

Nous recevons de Paris chaque semaine le Jour-ual Illustré suivant:
L'ILLUSTRATION DE PARIS, 25 cts,

Publiant tous les détails concernant la guerre.Dans ce journal illustré, les Inouvements des trou-pes, les fortication, les camps, lea batailles, lesplaces remarquables s'y trouvent représentés.
NOUS AVONS AUSSI EN MAINS:

Ecosse, vendtedi, i
Carlotta de portsad
Halifax..........,....1

9.00 Do do do lundi et
samedi, vuie de Portlaud
par vapeur jusqu’à St.
Jean, N. B............ 3.00

1, est comprise dans.
dans chaque malle pour’
Halifax, d'où une malle:
est expédiée à l'arrivéei
des vapeurs Inman vel
nant de New-York. 3.00

|MATHÉMATIQUES, Système|

|
|

ETAIS-UNIS. ii
Le Monde Iltustrs.. 209.00 | Boston: . w-York,etc. 300

|

La Vie ParisienneSI 2;
L'Esprit Follet..... . 20 «INDES OCCIDk STALES. Le Journal Amusant.°° . 15 «

LE COURRIER DES ETATS-UNIS
Est reçu tous les jours ct vendu à 8 sous le No,ce Journal, l'Organe dus population Franco-Amé-

New-York, sont expédiées tous les!
Jours à New-York, d'où les mailes  

| CHAPELIERS & MANCHONNIERS.

   
; No 53.
|RUE ST. JEAN,

HAUTE-VILLY., 4

ES soussignés tout en remerciant leurs pratiques et le publie un genvraiI 4 de l'encouragement qu'ils ont recu, ont Fhonneur de les infor... r adeont en mains an assortiment des plus complets de Fourrures de toutes verte.

EN CROS ET EN DETAIL,
Tels que Capot de Loup-Corvier, de Castor, Casques de tout genre pour Mas.sieurs et Dames

UN AXSORTIMENT DE
Mautilles en Castor, en Loutre de ia Mer du Sud, Loutre. Vison Marth-

—-ABss] —
Une grande variété de Casques en Fourrures pour Lames,Les effets qui sont en partie manufacturés à leur établissement vu uh tessur les premiers marchés anglais, français ot américains, sont faits à dvs Coneditiond'asbats qui leur permettent de défier toute compétition tant sons lerapport des Prix que sous celui du choix, de la qualité supérieure -t de ianouveauté.

Une Visite est respectueusement Sollicitée

A. LAPOINTE & FILS.Québec, 17 nov lai,

MARCHANDISES SECHES BI DE FANTAISIE;
 

 

LE soussignés SJaRt reucontré tout encouragement qu'ils s'attendaient de recevoir de fetes anneet du public en Kénéral, lorsqu'ils ue sont assnciés comme Marchands, sempressent de leur faireles plus sincères remerciments et les prieut de voufentr bien continuer à leur accorder le inème patro-nage pour l'avenir.
Ils font savoir par le présent qu'ils rent décidés à vendre moyennant un profit tréc-minine: |

fonds de

:

MARCHANDISES D'ETAPE ET DE FANTAISIE
Consistant en un immense assortiment de

Draps, Tweeds, Casimir, Imitation de Mouton noir et blanc et de couleur, Imitation de beutre 1de Doeskin, Drap-nouveau pour Manteuux, Couvertes, Carisé, Flanelle, Coton, Indiennes, Shirtings,Toiles, Un assortiment d'Etoffes à Robes bien cholgis, Plaids, Scie Glacée, Velours vn Soir ot Velve.had Chiles, Pelerines, pontage, Bax, Gants et Jupons, Chapeaux en Velours ct en Paill«, Enbans,rase umes, Garnitures, Crétoonex Chemises et C'ale ons en laine ur hommes, et nu assortiment d'autres effets trop nombreux à énumérer, § be oe

AURNT

Yoon Jaune de Sd. eu montant | Drap de Pilote, 4s. valaut 6x. 64tneys, 04 . Moscou, bn. “7x6d,Flaneile toute Inine, 10d 5 Whitneys, 3s, 6d. I TO|Nuages, Tid ‘ Mérinos français 1, 8d. $ Qu 4d

GUAY & Cie.,
a Vi .

Québec, 28 oct. 1870, No. 16, Rue la Fabrique, Hauts-Ville
 

t Ges ;sont expédi
ricalnes, reçoit lea dépêches directement de Pariset les publie avec l'exactitudela Plus sévère. C’està meilisure publication de toute l'Amérique,
LISEZ-LE ET VOUS SEREZ SATISFAIT.Ouvrages Scientifiques, Littérai ete, voir |Journal de Québec pour details, a ne °Articles de Paris, ete, voir le Canadien.

PLACE D’AFFAIREs.

tales, voie de la Havane, chaque
feuds P. M. Pour St. Thomas, i
ndes Occidentales et lo Brésil, le
23 de chaque mois. |

GRANDE BRETAGNE,  les lundis......................
» lard, Haute-Villc, et netre magasin se trouve ay

om me erha

a
n

sms

a
e
.

Palais. Quantité de Livres neufso 7.3
à 3.00

doivent être Géposées à très-avantageusez. ‘
N. B.—Nous exécuterons également toute com.

Les lettres e   
 

AVIS. Avis.
Banque de Québec, BANQUE DE QUEBEC.

UNE Assemblée Générale de Ia Banque est jar
le prérent convoqué et sera tenue à Ia Maison13.00

|

Notre Bureau, est situé au No, 28, Rue Couil- A"PLICATION pag vole:de pétitiem sera faite

|

de Bai que en la Cité de Québec, JEUDI, le DIX-per la Banque de Québec à la Légialature, à

|

NEUVIEME jour de JANVIER prochain, à MIDI,No. 15, Bue St. Jean, dans Iamaison de M, Q,

|

la prochaine session du Parlement du Canada,

|

d lv but d'obtenir d' diCôté, Manchonnier, coin des rues St, J Pi ( : »

|

dana lv but d’obtenir d'eux la sanction de Ia pé
ouvert Jusqu'à 3.30 P. x. te ’ ean et du

|

pour obtentr l'autorité d'augmenter }a CAPITAL tion à In Légialature demandant l'antorité dang° PM
et d'occasi ,“| Spécimons, Journaux Illustrés Bevues, etc.pour ACTIONS de In Banque et d'introduire d'autres

|

menter le CAPITAL ACTIONS de la Banque et‘| vent y être examinée et acquis à des conditions

|

*M©hdements à la Charte,
d'introduire d'autres amendements à la Charte(Signé) JAB. G. RORS, Brésident. (Signé) JAS. G. ROMS, Président.W. WITHALL, Vice-Président,

 
 

 

CA.
W. WITHALL, Vice-Président

re pur malle. mande pour articles de Manufactures Françaises NR. PF. BELLKAU N.F. BELLEAU.

THOS. MoGRERVT, endre Les boîtes aux lettres sus Ia rue seront visitées

|

Belges, A mfrignines ot “M tout à dat HENRY FRY, : co)
Vice-Président, CINGRAS &BAZIN,

|

doi ils por our 50]sanityDwainbial,“toot ds TH.DUNK. Directeurs T8.DUNK Dirvcteurse Bt. Pierre, HehPG, , shgencesptéoncmendes : RT H. SMITH. ROBERT H. SMITH

Oniesier, PassageTéa & Garness, * de Poste, : DUBEAU & AMIEL AF. A à '

Québec, 20 déo. 1810.—.f Québec, 16 dio. 101, ) _”__Québoo, 23 déc. 1890, Québec, 6 sept, 1810, Is Québec, ? déo. aloneBT. a ohyeraIGHT.’
; :

. Bureaux de | Evénement, à Québec, No. 1, rue Buade, à côté du Bureau de Poste, Escalier de la Basse-Ville,
Not anal : °

hi

yeu.

Gras

apl

mir

péri

vert:

nos

tir 1

part

toire

culte

tout

—*

bonne

bas, (

On

nuit, «
la cui

Mar

nouve

On |

Les

dans Li
depou
varient

Prods
Lin

l'oxoù
On

elle 5"
abatte

Dep
Seul

quand
la vais

Jusque
Une

par an

3x
Let

 


